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Avons-nous la capacité d’innover après 50 ans?

Un beau défi en effet, innover c’est dit-on, 
introduire quelque chose de nouveau pour 
remplacer quelque chose d’ancien. 

Est-ce la meilleure définition quand on a 50 
ans ? Honnêtement, bien des quinquagénaires préfèreraient ne pas être remplacé.
es mais plutôt intégré.es à quelque chose de nouveau. Cela voudrait dire alors que 
nous ayons la capacité de piloter le changement pour et avec toute l’équipe, car 
l’innovation repose sur la créativité de toutes et de tous. Elle se fait en s’appuyant 
sur les expériences et les connaissances accumulées en respectant la sagesse 
et les connaissances des anciens.nes tout en sachant s’adapter aux nouvelles 
réalités. 

En réalité, nous sommes en 2023 et la Maison d’Haïti fait déjà place à l’innovation 
et aux nouvelles technologies, mieux encore, elle est actuellement à l’étape de 
définir les formes que devrait prendre l’innovation sociale. Pour réussir cette étape, 
il faut tout en impliquant la participation des intervenants.es et des usagers.es, 
élaborer des réponses nouvelles à des besoins sociaux nouveaux ou mal satisfaits. 

Voilà des belles perspectives de discussions pour notre planification stratégique 
de l’an prochain.

Pour innover il faut d’abord une vision moderne de nos communautés, cela veut 
dire aborder des concepts faisant une large place à l’antiracisme et à la pensée 
décoloniale. Cela veut dire développer une approche féministe basée à la fois sur 
l’égalité, la mixité, la parité et la déconstruction des stéréotypes liés au genre. 

Cette vision innovante est essentielle au plein épanouissement de nos communautés 
qui nous le font sentir quotidiennement.

En 2022, année de nos 50 ans, nous avons rendu hommage aux bâtisseurs, aux 
pionniers, aux visionnaires qui ont été à l’origine de la Maison d’Haïti. Nous sommes 
retourné.es dans nos archives pour puiser dans la source qui avait inspiré nos 
prédécesseurs. Nous avons vite compris maintenant tout comme il y a 50 ans, que 
la Maison d’Haïti reste fidèle à ses valeurs et à son approche : Chaque participant.
te est une personne citoyenne posant des gestes individuels ou collectifs afin de 
vivre dans une société plus juste et plus égalitaire.

Dans un monde où les clivages sont de plus en plus présents, sommes-nous 
utopiques de tendre vers ce type de société ? 

La Maison d’Haïti s’y emploie depuis 50 ans et elle n’est visiblement pas la seule 
organisation et groupe engagés dans la société à le faire, alors on continue notre 
quête. 

2023 a débuté pour la Maison d’Haïti dans le deuil, notre amie et membre du Conseil 
d’administration Sandra Rafman nous a quitté en plein exercice de ses fonctions et 
notre chère Monique Dauphin ancienne employée et membre du CA nous a aussi 
quitté dans des circonstances tragiques. Toutes les deux sont mortes ce même 
mois janvier, une grande douleur pour nous toutes et tous. 

Nous venons de vivre une année pleine de douleurs, notre pays Haïti vit une crise 
et les migrant.es nous arrivent blessé.es, traumatisé.es., sans ressources. Il nous 
fallait rapidement leur offrir les soins psychologiques et physiques dont ils avaient 
besoin. Loin de nous décourager, nous avons trouvé des ressources inespérées 
au sein de notre équipe et de nos partenaires pour répondre à cette situation.  
Décidément notre communauté est d’une inventivité et d’une richesse inouïes. 
Alors oui, c’est possible d’innover même après 50 ans.

Marjorie Villefranche
Directrice générale

2023 fut l’année de célébrations et de renouveau ; 
La Maison d’Haïti avait 50 ans  d’existence, 50 
ans d’évolution, d’adaptation et de succès. Cela 
se fête…

Ce fut grandiose et cela nous a fait encore mieux 
comprendre le rôle important que nous jouions dans la communauté de Saint- 
Michel et des environs.

Par contre nous avons aussi réalisé l’étendue de notre mission mais aussi la 
méconnaissance du public de l’ampleur de nos activités et la diversité de nos 
actions.

Pour pallier à cela, nous entamons prioritairement, la mise en place d’un plan et 
d’une campagne de communication afin de faire connaître les réalisations de la 
Maison d’Haïti et ainsi créer une image qui corresponde mieux à la réalité.   

Deux autres préoccupations font parties de notre carnet de commandes pour 
l’année qui vient :

• Un plan effectif de réaménagement et modification de certains locaux ce qui 
amènera probablement une relocalisation temporaire de certaines équipes.

• Une analyse approfondie de notre secteur des Ressources Humaines pour 
améliorer  les outils de travail pour une relève adéquate toujours adaptée et 
innovante.

Au nom du conseil d’administration, je termine en saluant l’équipe entière et en la 
remerciant de leur dévouement à perpétuer l’esprit collectif de la Maison d’Haïti. 

Gérald Calixte
Président du Conseil d’administration

MOT DE LA DIRECTRICE

Les membres du Conseil d’administration
Gérald Calixte, Président  
Chantal Ismé, Vice-présidente  
Pierre Wilny Tessono, Trésorier
Marjorie Villefranche, Secrétaire 
Maxon St Paul, Membre
Peggy Larose, Membre
Sandra Rafman, Membre décédée en fonction
Wilguie Volcy, Membre
Olga Kankue Badibanga, Membre

MOT DU PRÉSIDENT
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Notre mission

La Maison d’Haïti est une organisation communautaire et culturelle fondée en 
1972 qui a pour missions l’accueil, l’éducation, l’intégration et l’amélioration 
des conditions de vie des personnes d’origines haïtienne, afro descendantes et 
immigrantes. 

Dédiées à la défense de leurs droits et à la promotion de leur participation au 
développement de la société d’accueil, les interventions de la Maison d’Haïti 
sont axées sur l’approche citoyenne qui leur permettra de prendre la parole et de 
participer activement à la vie de la société. 

La Maison d’Haïti développe pour ses participant.es des activités, d’éducation, 
d’accueil, d’intégration, d’encadrement des jeunes et des familles, de renforcement 
de l’autonomisation des femmes, d’insertion économique, sociale et culturelle.

L’approche citoyenne

Pour la justice, l’équité, l’égalité, le respect des droits 
sociaux, l’inclusion et la participation citoyenne.

Ancrage dans les communautés

Revalorisation des citoyens, luttes contre la pauvreté, la 
marginalisation et l’exclusion, augmentation de la capacité 
d’agir, recours aux ressources du milieu.

L’engagement sociopolitique

Consiste à miser sur la capacité des citoyen-nes à 
comprendre leur environnement, à le maîtriser et procéder 
ensemble à des choix.

La démarche interculturelle

Les citoyens s’organisent librement pour agir collectivement 
en fonction de leurs intérêts.

L’Assemblée générale

La Maison d’Haïti est régie par son Assemblée générale composée de ses membres. 
Les membres sont des personnes qui participent ou s’intéressent aux activités 
de l’organisme, ils et elles sont les bénéficiaires, bénévoles, ami.es et membres 
honoraires.

Lors de l’Assemblée générale annuelle, les membres élisent neuf (9) personnes qui 
formeront le Conseil d’administration. Les membres sont élu.es pour un mandat 
de 2 ans

Le travail du Conseil d’administration

Le Conseil d’administration de la Maison d’Haïti s’est réuni  huit (8) fois cette 
année, le comité exécutif a eu la tâche de prendre les décisions administratives 
concernant le fonctionnement et la réalisation des différents projets. Le conseil 
d’administration a fait son travail suivant les grandes orientations du plan 
stratégique, il a étudié les dossiers et pris les décisions concernant les projets et 
programmes. Il s’est également assuré de leur bon déroulement tout au long de 
l’année. Certains membres ont représenté l’organisme dans diverses rencontres et 
réunions.

La Maison d’Haïti est dirigée par son Conseil d’administration, qui s’adjoint une 
équipe de direction.

La direction
• Marjorie Villefranche, directrice générale

• Guerda Amazan, directrice générale adjointe

• Dominique Mathon, développement

• Sylvie Bleau, comptabilité

L’ORGANISATION
Nos valeurs

La Maison d’Haïti s’inscrit dans une démarche de revitalisation urbaine et sociale 
du quartier Saint Michel et s’explique par la multitude de partenaires qui la 
considèrent comme une contribution venant combler en premier lieu des besoins 
sociaux criants et en second lieu un déficit d’infrastructures culturelles, amplement 
constaté tant par les élus, les organismes locaux que par l’ensemble des citoyens. 

La philosophie promue par la Maison d’Haïti met l’emphase sur l’accompagnement 
des personnes ainsi que sur la défense du bien commun et d’une justice sociale.

Notre approche

Accompagner pour rendre autonome, tel est le cadre d’action de la Maison d’Haïti, 
traversé par une éthique qui repose sur l’idée du citoyen comme personne autonome 
capable de critique et de changement. Notre approche repose sur quatre axes

LA MAISON D’HAÏTI
La Maison d’Haïti réalise ses activités à travers une structure qui comprend 6 
coordinations et des équipes en charge de projets spéciaux.

L’équipe des coordinations
• Éducation : Mireille Métellus, coordonnatrice

•  Famille : Frances Figaro, coordonnatrice

• Femmes : Marie Justine Poldor, Fabienne Blanc, coordonnatrice

• Intégration : Peggy Larose, coordonnatrice

• Jeunesse : 

	 • Juste pour Elles : Marianna Chiossi, chargée de projet

	 • Projet Gars : Orlando Ceide, chargé de projet

• Centre des arts : Ralph Maingrette, coordonnateur 

• Éducation

• Femmes

• Famille

• Intégration

• Jeunesse

• Centre des Arts
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Équipe en charge de projets spéciaux
Centre des Arts de la Maison d’Haïti 

• Direction technique : Felix Herrera, Ishmaël Mevs

• Logistique : James Thomas Alexandre

Festival Afro Urbain

• Direction : Marjorie Villefranche, Guerda Amazan

• Coordination: Ralph Maingrette, Dominique Mathon

• Équipe : Reginald Jean-Louis, Peggy Larose, 
Mireille Métellus

• Communications : Valérie Gassien, Agence 
Tact, Ameco

Équipe École Bienville

• René Sarr, intervenant de milieu

Goût de vivre

• Peggy Larose

Éducation jeunes adultes

• Harrios Clervaux, chargé de projet

Mémoires vivantes

• Désirée Rochat, Dominique Mathon, Radu 
Juster,  Woula Denis Ndiaye, Nadine Mondestin, 
Jean-Philippe Argant, Melissa Joseph

Traces et présence

• Ralph Maingrette, Marie Denise Douyon, 
Rebecca Jean, Alain Joseph, Natacha Clitandre, 
Shérane Figaro, Daniel Bellegarde

Écho Mobile

• Ralph Maingrette, chargé de projet

L’équipe des intervenant.es
• Alix Jean, intervenant soutien scolaire, camp d’été

• Cassandre Dorsainville, éducatrice halte-garderie

• Daisy Alcindor, Éducation financière

• Doris Charlier, intervenante Goût 2 Vivre patrouille

• Émeraude Michel, intervenante jeunes mères

• Hilary Dorsainville, intervenante jeunesse

• Isaac Acevedo, intervenant Goût 2 Vivre coach 
soccer

• Ishmaël Mevs, directeur technique Centre des 
arts

• James Thomas Alexandre, intervenant Goût 2 
Vivre patrouilleur pivot

• Léo Nault, intervenant Goût 2 vivre, multimédia

• Marie Andrée Baptiste, éducatrice alpha/
francisation

• Marjorie Walter, intervenante Goût 2 Vivre 
musique, chant, harmonie

• Mohamed Loutfi, intervenant Goût 2 vivre, 
psychosocial et Taekwondo

• Pierre André Page, Services Logement

• Rachel Vincent, accueil intégration

• Ralph Destiné, intervenant Goût 2 vivre, 
multimédia

• Renel Exantus, éducateur, alpha/francisation

• Rose Myrtha Numa, éducatrice petite enfance 
Jouer c’est grandir

• Samia Salomon, intervenante Violence femmes

• Samuel Lemieux, intervenant en employabilité

• Serge Théodore, éducateur, alpha/francisation

• Suzie Bélizaire, intervenante jeunesse

• Wedne Colin, intervenant jeunesse

Stagiaires
• Annabelle Faubert, Baccalauréat travail social de 
l’Université de Montréal

• Eglantine Brocal, Baccalauréat en travail social, 
Haute École Louvain en Hainaut en Belgique et 
l’Université de Montréal

• Marie Yvana M. Pierre, Techniques d‘Éducation 
spécialisée, Collège LaSalle

• Paola Faddoul, stagiaire pour mémoires vivantes, 
Services aux collectivités Université du Québec à 
Montréal 

DÉMARCHE PARTICIPATIVE
Processus de consultation

Notre mode consultation est une démarche organique alignée sur son approche et 
ses valeurs. Elle s’appuie sur la parole des différentes personnes gravitant autour de 
la Maison d’Haïti : participant.es aux activités, des utilisateur.trices de services, des 
bénévoles, des spectateur.trices du Centre des Arts, des parents des participant.es 
aux programmes jeunesse, des abonné.es à l’info lettre, et des ami. es de la Maison 
d’Haïti. Elle prend corps dans divers mécanismes selon les espaces d’implication.

• Rencontres de participants.es : chaque coordination organise des 
rencontres de consultation avec les participants.es sur les activités, sur les 
besoins, sur la pertinence et la qualité des services 

• 	 Préparation à l’AGA, des rencontres sont organisées pour expliquer 
la nature de l’organisation et le rôle du CA. Toutes et tous, saisissent bien 
l’importance de leur participation et la nécessité de mobilisation

• Participation active aux réseaux sociaux : information, suggestion, 
mobilisation

• 	 Appels au membership se font à partir des listes de participants et sur les 
réseaux sociaux

• 	 Rencontres des bénévoles : Un comité de bénévoles organise des 
rencontres de consultation au cours desquelles les bénévoles expriment 
leurs besoins en termes de formation, d’outils etc.

• 	 Le Conseil d’administration se rencontre régulièrement, il est un haut lieu 
de consultation des membres qui sont bénévoles

• 	 Réunions des employé.es : Les rencontres mensuelles des employés 
et les rencontres hebdomadaires des coordinations sont des instances de 
consultation privilégiées pour penser et évaluer les besoins et les outils de 
l’équipe.

Espace de participation citoyenne à la vie associative

Accompagner pour rendre autonome, tel est le cadre d’action de la Maison 
d’Haïti, traversé par une éthique qui repose sur l’idée du citoyen comme personne 
autonome capable de critique et de changement. Notre action repose également 
sur une intervention centrée sur l’humain inscrit dans sa société d’appartenance. 
Que ce soit sous la forme d’accompagnement ou sous celle de l’engagement 
socio politique, l’éthique du citoyen est ce qui fait notre force, la constance et la 
cohérence de nos interventions, c’est-à-dire pour la justice, l’équité, l’égalité, le 
respect des droits, l’inclusion et la participation.

L’ancrage dans la communauté

Nous avons organisé des rencontres avec les participants.es et les membres 
sur différentes thématiques mais toutes avaient pour objectifs : leur valorisation, 
l’augmentation de leur capacité d’agir et tenir compte des ressources du milieu.

• Valoriser le citoyen, la citoyenne

• Lutter contre la pauvreté, la marginalisation, l’exclusion

• Augmenter la capacité d’agir

• Avoir recours aux ressources du milieu 

Bénévoles
• Les indéfectibles bénévoles présent.es aux 
différentes activités  : Festival Afro Urbain, Noël 
des familles, Kan Lakay, semaine de relâche, aide 
aux devoirs,  coworking, entretien

• Une reconnaissance toute spéciale à Rachel 
Vincent, Levelt Michaud, Claude Pochette, Bettina 
Vincent, Pierre André Page, Fradzelle Wiener, 
Sherline Vitalien, Judith Personnah, Frédéric 
Defay, Berline Defay, Marie Yvana Pierre, Nadine 
Audin.
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Pays d’origine

A l g é r i e — A n g o l a — B a n g l a d e s h — B r é s i l — B u r k i n a   Fa s o —
Cameroun—Canada—Chili—Colombie—Congo—Congo(RDC)—
Côte  d ’ Ivo i re—Républ ique  Domin ica ine—Égypte—États - 
Unis—Guatemala—Guyane Française—Haïti—Hong-Kong—
Jamahiriya Arabe Libyenne—Libéria—Mali—Maroc—Mauritanie—
Mexique  —Nigér ia—Palest ine  Terr i to i re  occupé—Pérou—
Sénégal—Soudan—République Arabe Syrienne—Tchad—Togo—
Turquie—Vénézuela—Zambie—Zimbabwe

65% de nos nouveaux arrivants ont 
moins de 4 ans au pays

54% demandeurs d’asile

46% résidents permanents et 
étudiants

Quartiers de provenancePortrait de la population de Saint-Michel

Le quartier compte environ 56 000 personnes, soit 11 000 familles  dont 50% sont 
immigrantes. C’est une population jeune dont 26% ont moins de 20 ans et 36% 
ont moins de 45 ans. Saint-Michel est un quartier avec une population vulnérable, 
30% des habitant.es vivent sous le seuil du faible revenu. Le revenu moyen est de 
25 000$ par année. Le quartier Saint-Michel est particulièrement enclavé : les deux 
anciennes carrières, Francon et Miron, représentent plus de 40 % du territoire.

Saint-Michel accueille beaucoup de jeunes, de familles, d’aîné.es, de nouveaux 
et nouvelles arrivant.es d’origines très diverses. Cette diversité est une richesse 
culturelle, cependant, parmi ces familles, ces jeunes, ces hommes, ces femmes, 
beaucoup se trouvent en situation, de vulnérabilité, de fragilité, les questions de 
discrimination, d’intégration, d’accès aux ressources sociales, culturelles minent 
leur cadre de vie.

La population desservie

PROFIL DE LA POPULATION

UNE DIVERSITÉ 
ETHNOCULTURELLE

Haïti

Autres pays
30%

70%

Des participant.es de plus de 30 pays

UNE CLIENTÈLE JEUNE

%

0 - 5
 ans

6 - 1
2 ans

13 - 1
7 ans

18 - 3
4 ans

35 - 6
4 ans

65 ans e
t +

0

5

10

15

20

25

Saint-Michel40%

36% Montréal-Nord

Saint-Léonard9%

Anjou
Rivière-des-Prairies4%

2%

1%

Saint-Laurent

Ahuntsic-Cartierville
CDN/NDG, LaSalle, Sud-Ouest

Pierrefonds-Roxboro

UNE MAJORITÉ DE FEMMES

58%
femmes

42%
hommes
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EN 2022 - 2023
La Maison d’Haïti rend compte désormais de la participation en présence et en 
ligne du nombre de personnes qui ont fréquenté ou reçu des services.

10 636 personnes 
accueillies et ayant reçu 
des services

18 870 followers 
Facebook Maison d’Haïti

1 470 followers 
Facebook Festival Afro 
Urbain

INTÉGRATION
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Accueil et intégration des 
nouveaux arrivants

COORDONNATRICE
PEGGY LAROSE

Objectifs

Accueillir les personnes nouvellement arrivées

Évaluer leurs besoins et les accompagner dans leur 
cheminement vers leur intégration ainsi que leur 
insertion économique, sociale et culturelle

Rechercher des logements et des meubles pour les 
familles

Services spécifiques projet PASI
Accompagnement des nouveaux arrivants

Actions
•	 Services à la pleine participation (service 
individualisé)

•	 Complétion des formulaires pour les 
demandes d’asile

•	 Distribution de vêtements, recherche de 
logements et donation de meubles

•	 Orientation vers des services d’accompagnement

•	 Référencements

•	 Accès aux ressources disponibles dans leur 
quartier : école, garderie, clsc, etc.

Population ciblée
Des nouveaux arrivants  : résident.es permanents, 
demandeurs.euse d’asile, étudiant.es étranger.ères, 

travailleurs.euses étrangers temporaires.

Les demandeur.euses d’asile représentent une population 
vulnérable ayant vécu de grands traumatismes dans leur 
pays et durant leur longue traversée jusqu’au Canada. 
Il ne faut pas perdre de vue que plus de 40% de ces 
personnes sont des enfants qui accompagnent leurs 
parents.

Les étudiants et travailleurs temporaires représentent 
aussi des groupes vulnérables à cause de l’incertitude 
de leur situation temporaire, ils ont souvent besoin de 
soutien technique pour remplir leurs documents.

Intégration et installation des 
demandeur.euses d’asile
Trouver un logement salubre, les aider à trouver leur 
permis de travail et les informer sur leur droit et devoir 
en tant que locataire. Lors de leur installation, les aider à 
trouver des meubles, des vêtements etc.

Impact du programme
La pandémie du Covid-19 avait redessiné drastiquement 
notre manière de faire comme mentionné dans notre 
rapport annuel de 2021.  En 2022, avec le retour 
progressif des activités en présentielle, nos interventions 
avaient pris en considération les expériences acquises. 
Nos interventions se faisaient de manière hybride. Ce 
qui nous a permis d’atteindre un plus grand nombre de 
participants.

La coordination intégration a répondu aux besoins des 
personnes en matière d’immigration, de recherche de 
logement, de distribution des vêtements, de nourriture, 
de soutien technique pour les demandes de permis de 
travail etc. Ce type de services personnalisés exigent 
plusieurs rencontres et des suivis , certains ont bénéficié 
de services collectifs comme des séances d’information, 
des ateliers de saines habitudes de vie etc. 

Depuis l’an dernier, le nombre de demandes a beaucoup 

augmenté à cause de l’ouverture des frontières. La fin de 
2022 ainsi que le début de 2023, furent marqués par une 
augmentation du nombre de demandeurs d’asile ainsi 
que de personnes en attente de leur résidence. 

Pour répondre à toutes les demandes, on a dû ajouter 
trois membres à notre équipe On a aussi modernisé nos 
équipements technologiques.

Nos rencontres avec les nouveaux arrivants sont des 
moments d’accueil et d’échange de qualité qui les aident 
à prendre confiance dans leur démarche. Certains cas 
ont nécessité du soutien psychologique, beaucoup sont 
traumatisés par ce qu’ils ont vu, vécu et expérimenté. 
Un des effets de ce traumatisme est la difficulté 
pour certains clients de rassembler les informations 
nécessaires pour pouvoir remplir les formulaires et leur 
demandes. Comme si la souffrance avait effacé leur 
mémoire. 

Problèmes rencontrés
Le manque de reconnaissance des acquis et compétences 
des diplômes et des expériences rendent plus difficile et 
inéquitable leur entrée sur le marché du travail, souvent 
ils.elles ne peuvent pas travailler dans leur domaine de 
compétence pour lequel ils.elles seraient en mesure de 
fournir un travail de qualité. Trouver un emploi n’est pas 
facile. Trouver une place à la garderie demeure une rude 
tâche car les places n’existent même pas. 

Appels téléphoniques
19 500

Visites à la 
Maison d’Haïti

3 000

Permis étudiant.es
50

Permis de travail
50

Client.es (résident.es 
permanent.es reçu.es)

400

Distribution de 
vêtements

2 500

Distribution de 
nourriture

2 300

2 600
Demandeur.euses d’asile ayant 

reçu au moins un service

1 000
Rencontres individuelles

7 800
Participant.es touché.es** par 

les différentes activités

2 500
Participant.es ayant reçu au moins 

un service

** Personnes bénéficiant indirectement
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Intégration | Aide au logement 
pour les demandeurs d’asile

INTERVENANT
PIERRE-ANDRÉ PAGE

Objectifs

Accompagner les personnes nouvellement arrivées- 
les demandeur.euses d’asile- dans la recherche de leur 
logement jusqu’à la signature du bail

Distribuer des vêtements et de la nourriture aux 
nouveaux arrivants

Fournir des meubles, des ustensiles et appareils 
électro-ménagers aux familles qui viennent de louer 
un appartement. 

Description du programme

Le programme s’adresse spécifiquement aux nouveaux 
arrivants, (les demandeur.euses d’asile) n’ayant aucun 
repère au Québec. Cette catégorie de clients à faibles 
moyens économiques et qui reçoit généralement 
de l’aide sociale du gouvernement pour subvenir, au 
départ, à leurs besoins.

Population ciblée

Les demandeur.euses d’asile de différents pays mais, 
majoritairement originaires d’Haïti. Une population 
vulnérable avec beaucoup d’enfants et des nourrissons.

Problèmes et besoins

Les demandeur.euses d’asile font face à plusieurs 
problèmes  : i) pour louer un appartement, on 
exige d’eux d’avoir un bon crédit alors qu’ils 
viennent d’arriver ; ii) le prix des appartements a 
considérablement augmenté, un 3 ½ qu’on pouvait 

louer à 700 dollars au mois de novembre 2022, se 
loue maintenant à 1150 dollars ; troisièmement, il 
y a pénurie de logements, on a du mal à trouver des 
appartements vu le nombre croissant de demandes ; 
iv) certains propriétaires affirment sans aucune gêne 
qu’ils ne louent pas aux demandeur.euses d’asile ; 
v)  il est plus difficile pour les familles nombreuses, 
ou les familles monoparentales, de trouver à se loger. 
difficile pour les familles nombreuses, ou les familles 
monoparentales, de trouver à se loger. D’une part les 
propriétaires sont très exigeants envers les familles 
ayant plusieurs enfants, encore pire s’ils sont en bas 
âges, et d’autre part, leur revenu minimal ne leur permet 
pas de louer un appartement qui pourrait accueillir une 
famille nombreuse. En outre, comme ces familles ont 
du mal à trouver une place à la garderie, les mères 
sont obligées de rester à la maison pour prendre soin 
des enfants et ne peuvent pas travailler, ce qui rend la 
famille plus vulnérable car elle a moins d’argent pour 
se nourrir et répondre à ses besoins de base.

Activités réalisées
• Rencontre journalière et individuelle des 
usagers pour l’évaluation des besoins

• Rencontres trimestrielles d’information sur la 
location au Québec par groupe

• Ciblage bihebdomadaire sur place dans les 
centres d’hébergement des besoins urgents  (les 
mardis à la Place Dupuis et les mercredis au 
YMCA)

• Accompagnement de l’usager.ère dans les 

1 350
Familles ayant visité une 

maison

1 650
Participant.es rejointes par les 

différentes activités

550
Familles ayant trouvé une 

maison

visites des lieux pour faciliter les échanges entre 
les parties

• Accompagnement de certains usager.ères pour 
la signature du bail

• Ciblage des obstacles rencontrés lors de la 
location et apport dans la mesure du possible 
des solutions

• Aide en recherche d’ameublement suite à la 
location du logement 

• Accompagnement des bénéficiaires à la Régie 
du logement

• Appel à la Régie du logement pour mieux savoir 
quoi faire devant certaines situations

• Traduction pour faciliter l’échange entre les 
client.es et les locateurs

• Orientation au besoin vers d’autres services 
offerts par la Maison d’Haïti

Description des activités

Certain.es client.es appellent pour solliciter notre 
aide pour un logement ou des meubles, d’autres se 
présentent directement à la Maison. Le responsable 
du projet va les rencontrer une fois par semaine là où 
ils.elles sont logé.es (les mardis à la Place Dupuis, et 
les mercredis au YMCA. 

La première étape consiste à écouter les clients afin de 
déterminer leurs besoins. Ensuite nous leur expliquons 
les différentes dimensions des appartements (studio, 
1 ½ ; 2 ½ ; 3 ½ ; 4 ½ ; etc.). Nous leur expliquons aussi 
leur devoir et leur droit face aux locateurs. Nous leur 
faisons comprendre l’importance de respecter le 
contrat une fois qu’il a été signé par les deux parties. 
Nous cherchons l’appartement selon la dimension 
voulue et nous prenons un rendez-vous pour eux tout 
étant clair avec le propriétaire. 

Après la signature du bail, dans certains cas, nous les 
aidons dans la recherche des meubles, des ustensiles 
et des électroménagers, des vêtements. 

Nous en profitons, pour ceux et celles qui le désirent, 
de les orienter vers d’autres services qu’offrent la 
Maison d’Haïti : éducation, soin des enfants, activités 
offertes aux femmes, soutien aux familles, projets 
jeunesse etc.

Nature des services et activités

Interaction systématique et constante entre les 
locateurs et les participants.   

Impact

De nombreuses familles ont pu être logées. La 
distribution de repas chauds — grâce à un financement 
spécial — et de vêtements ont répondu à des besoins 
de base des familles.

Perspectives

Répondre à tous les besoins en logement reste 
toutefois un défi ce, en dépit du nombre considérable 
de logements qui ont pu être trouvés. 

Une chose qui nous a particulièrement marquée c’est 
la confiance que les gens ont placée en nous dans 
cette démarche. Dans ce moment de vulnérabilité, 
nous avons compris qu’il est nécessaire de les 
accompagner avec beaucoup de dignité. 

Coup de cœur 

«  Je suis une demandeuse 
d’asile avec de sérieux 

problèmes avec ma propriétaire qui m’a convoquée 
à la Régie parce qu’elle voulait me faire partir 
pour reprendre le logement. Je venais tout juste 
d’accoucher de ma petite fille et le jour de ma sortie 
de l’hôpital était la date où je devais comparaître à 
la Régie. Heureusement, la Maison d’Haïti nous a 
aidé, elle nous a accompagnés dans nos démarches 
et on a gagné la cause. Nous étions très  heureux 
de la décision du juge! Nous pouvons habiter 
l’appartement jusqu’au mois de décembre 2023 ».
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• Table de concertation des organismes au 
service des personnes réfugiées et immigrantes 
(TCRI).  Séances d’informations

• 	 Le Programme régional d’accueil et 
d’intégration des demandeurs d’asile (PRAIDA).  
Nous assurons le service d’aide au logement 
pour les demandeurs d’asile le mardi à la place 
Dupuis et le mercredi au YMCA de la rue Tupper

• Groupe d’action pour la prévention de la 
transmission du VIH et l’éradication du sida 
(GAP-VIES). Séances d’informations pour les 
nouveaux arrivants

• 	 PDQ 30. Elle assure les séances de formations 
sur le droit et le devoir du citoyen pour les 
personnes nouvellement arrivées au Canada. Elle 
joue le rôle de relation d’aide aux bénéficiaires 
lorsque ces derniers ont un problème avec la 
justice. 

Intégration | Aide au logement 
pour les demandeurs d’asile

NOS PARTENAIRES

• 	 Docteur Lamarre. Il fait le lien entre les 
hôpitaux les patients lorsque le besoin en Santé 
mentale se fait sentir. 

• 	 Marie Luce Ambroise. Elle reçoit les personnes 
qui ont besoin d’un suivi en Santé mentale. 

• 	 Olymel : Cette entreprise emploie directement 
un certain nombre de personnes nouvellement 
arrivées au Canada que nous lui référons. 

• 	 Maître Guy Nephtali : Il assure le suivi des 
cas de demandeurs d’asiles notamment pour les 
questions de leur fondement. 

• 	 Association des médecins Canado-Haïtiens :  
Elle organise des foires en vue de sensibiliser les 
citoyens sur un ensemble de thématiques liées à 
la santé.

ÉDUCATION
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Alphabétisation et francisation

INTERVENANTS
RENEL EXENTUS
JEAN SERGE THÉODORE

Objectifs

Outiller les  participant.es pour qu’ils.elles puissent 
comprendre, communiquer et devenir autonomes. 

Le programme vise l’apprentissage de la lecture de 
l’écriture et des mathématiques. Cette formation se 
fait par l’intégration active des nouveaux arrivants 
dans la société d’accueil. Mieux communiquer en 
français parlé et écrit pour avoir accès aux ressources 
disponibles dans la société québécoise.

Population ciblée

Nouveaux arrivants, immigrant.es, demandeur.euses 
d’asile, étudiant.es étranger.ères, travailleurs étrangers 
temporaires, principalement d’Haïti, Amérique 
Centrale, Maghreb, Afrique de l’Ouest.

Problèmes et besoins

Apprendre à lire, écrire et parler la langue de la 
société d’accueil pour leur intégration tant culturelle, 
professionnelle qu’économique.

Activités réalisées
• Ateliers de lecture, d’écriture, de conversation 
française, de pratiques écrites et verbales

• Ateliers de consolidation des apprentissages

• Ateliers interactifs et séances d’informations 
thématiques et pratiques

• Ateliers sur les thématiques de logement, 
transport en commun, culture québécoise, 
vêtements d’hiver

300
Participant.e.s touché.e.s** par 

les différentes activités

200
Participant.e.s rejointes par les 

différentes activités

450
Activités

Kan Lakay

INTERVENANT
ALIX JEAN

Objectifs

Le Kan Lakay est un camp estival de jour de 7 semaines 
qui offre aux jeunes de 5 à 12 ans, la possibilité de 
découvrir et d’apprendre à travers des activités 
éducatives et  ludiques dans une atmosphère saine et 
sécuritaire. L’été est fait pour jouer!!

Activités réalisées

Ateliers artistiques, culturels, scientifiques et sportifs.

Activités hebdomadaires

• Ateliers de danse 

• Ateliers de chant et musique

• Atelier scientifique avec Neuronix

• Activités culturelles au centre de diffusion 
Parc-Extension

• Ateliers TOHU

• Pique-nique et jeux dans les parcs du quartier

• Piscine et natation

• Peinture, bricolage et jeux de société

Sorties

• Maisons de la culture : Claude-Léveillée et 
Janine-Sutto

• Centre des sciences de Montréal

• TOHU

• Sorties: plage Jean-Doré, Centre Aquatique 
RDP, Zoo Granby, Biodôme de Montréal

• Ateliers sur la recherche d’emploi, sur le budget 
et le crédit

• Ateliers d’apprentissage par ordinateur

Description des activités

Ateliers de lecture, d’écriture, de grammaire, 
conversation française, pratiques écrites et verbales.

Activités d’apprentissage en ligne

Ateliers interactifs et des séances d’information 
thématique et pratique

Ateliers de mis en situation théorique et pratique: 
cuisine collective et information sur les saines 
habitudes de vie (santé mentale, alimentation, détente 
corporelle, sorties culturelles).

Impact du programme

 En facilitant la maîtrise de la lecture de l’écriture de la 
langue de la société d’accueil, cela permet l’intégration 
sociale et l’insertion en emploi des nouveaux arrivants, 
certains participants ont ainsi pu intégrer le marché 
du travail. L’alpha numérique que nous utilisons a un 
effet bénéfique pour les apprenants en général.

Arzu, originaire de la 
Turquie, ne parlait que le 

turc, en moins de six mois d’apprentissage, elle 
s’exprime en français et peut tenir une courte 
conversation. 

Coup de cœur 

87
Activités

6
Moniteur.trices

60
Participant.es inscrit.es
23 filles et 37 garçons

4
Bénévoles

** Personnes bénéficiant indirectement
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Halte-Garderie

INTERVENANTE
CASSANDRE NICOLAS DORSAINVILLE

214
Activités

60
Enfants 

45 filles et 15 garçons

Objectifs

Offrir un service de garde aux parents-bénéficiaires 
participant aux différentes activités de la Maison 
d’Haïti, tel que Alpha-francisation, Espace parents et 
aux parents en attente de services dans les différentes 
coordinations.

Activités réalisées

• Bricolage, peinture tactile, jardinage, chansons, 
contes et histoires

• Marches dans le quartier

• Jeux de dextérité

La Halte-garderie a fonctionné du 4 juillet au 19 août 
2023, ce qui a rendu un grand service aux enfants et 
aux bénéficiaires.

Aide aux devoirs

INTERVENANT
ALIX JEAN

165
Jours d’activités

63
Jeunes inscrit.es

33
Semaines d’activités

Objectifs

Soutenir et aider les jeunes à développer des habiletés 
pratiques pour compléter leurs devoirs 

Porter les jeunes à aimer et à être curieux

Développer une ouverture au savoir et aux 
apprentissages 

Réduire l’abandon scolaire

Faciliter l’intégration des nouveaux arrivants.

Population ciblée

Le phénomène du décrochage scolaire est depuis 
plusieurs années une des préoccupations majeures 
au sein du quartier Saint-Michel,  quartier où l’on 
retrouve des indicateurs de fragilité dans tous les 
niveaux du parcours scolaire. À titre d’exemple, 40,7% 
des enfants de maternelle 5 ans de Saint-Michel sont 
considérés comme vulnérables dans au moins un des 
cinq domaines de développement : santé physique et 
bien être, compétences sociales, maturité affective, 
développement cognitif et langagier et habiletés de 
communication et connaissances générales (Direction 
régionale de la santé publique, 2017).

D’après Enquête TOPO 2017 Portrait des jeunes 
montréalais de 6e année primaire, 30% des jeunes 
sont nés à l’extérieur, 80% d’entre eux parlent plus 
d’une langue à la maison. Bien que 80% des parents 
travaillent, plus de 35% d’entre eux reconnaissent avoir 
souvent manqué d’argent de façon importante, pas 
étonnant que 57% des jeunes avouent ne pas déjeuner 

Bravo à Anthony, 
Ashed, Chelsea et 
Antonio ! 

Quatre jeunes qui ont fait de gros efforts 
d’amélioration, ont démontré une attitude 
positive et ont eu de bons résultats 
scolaires.

Coup de cœur 

tous les jours et que 75% ne fassent pas suffisamment 
d’activités physiques.

Bien que 42% des jeunes disent subir de la violence 
et de l’intimidation, 72% ont pourtant un niveau de 
satisfaction élevé à l’égard de la vie

Activités réalisées
• Bibliothèque avec Roulivre tous les mercredis

• Jeux de société

• Activités d’Halloween, de Noël, de la Saint-
Valentin, Pâques, Festival Afro Urbain

• AVisionnement d’un film dans le cadre du Mois 
d’activités féministes suivi d’une discussion

2322



Objectifs

Permettre aux jeunes de 6 à 12 ans, de découvrir les 
joies et les activités d’hiver. La semaine de Relâche 
c’est 5 jours d’activités pour les jeunes du quartier 
Saint-Michel.

Activités réalisées

• Activités de sculpture sur glace à la TOHU

• Activités de cirque à la TOHU

• Sorties : Biodôme de Montréal, cinéma (film: 
Le jouet)

• Atelier scientifique avec Neuronix

• Atelier multimédia

• Glissade sur tube au lac des Castors dans le 
parc du Mont-Royal

Impact du programme

Les effets et impacts très positifs sont observés, les 
enfants apprivoisent l’hiver et apprennent à faire des 
jeux et des sports d’extérieur, ils ne craignent plus le 
froid. Beaucoup d’entre eux ont découvert les plaisirs 

Semaine de relâche

INTERVENANT.ES
ALIX JEAN
MIREILLE MÉTELLUS

Coup de cœur 

Bravo à notre stagiaire Marie 
Yvana Pierre, qui a passé 

la semaine à se donner corps et âme pour  
participer dans toutes les activités avec les  
jeunes.

Aîné.es

INTERVENANTE
MARIE-ANDRÉE BAPTISTE

Objectifs

Ce programme d’éducation tout au long de la vie vise à 
briser l’isolement des participants en maintenant leur 
désir d’apprentissage. Il leur permet de maintenir leur 
niveau de connaissance du français, d’apprendre et de 
partager leur culture.

Activités réalisées
• 52 séances d’activités physiques avec un 
entraîneur professionnel

• 	 10 Ateliers de couture

• 	 15 Ateliers de crochet

• 	 20 séances de cuisine de partage

• 	 1 grande activité de BBQ

•  	4 Ateliers d’éducation financière

• 	 Ateliers d’alphabétisation

• 	 Ateliers d’apprentissage avec l’ordinateur

Événements

Des visites de quartier, des séances de cinéma-
discussion avec Vues d’Afrique, des visites au Musée 
des beaux-arts de Montréal, et au Musée canadien de 
l’Histoire à Gatineau, visite du Marché By à Ottawa, 
Mois d’activités féministes, Festival Afro urbain , Fête 
de Noël

Il y a 10 membres qui participent activement et 5 
autres sont en ligne, environ 80 appels sont réalisés 
avec ces membres qui ne peuvent pas se déplacer 
mais qui ont besoin de ce support.

La majorité des participantes habite le quartier, deux 
des participantes utilisent le transport adapté que 
nous avons réussi à obtenir grâce à nos démarches.

Elles se sentent seules et isolées, c’est la raison pour 
laquelle elles viennent et participent aux différentes 
activités de la Maison d’Haït

MARIE YVANA PIERRE
STAGIAIRE

du Parc du Mont-Royal cette année, c’est la première 
fois de leur courte vie qu’ils allaient.

Nombre de jeunes inscrit.es : 12
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JEUNESSE

Coordination Éducation

INTERVENANTES ET INTERVENANTS

• Mireille Métellus, Coordonnatrice

•	 Marie-Andrée Baptiste, intervenante Alpha-
francisation Programme Aîné.es

• Renel Exentus, Intervenant Alpha-francisation

• Serge Théodore, Intervenant Alpha-francisation

• Alix Jean, Intervenant Aide aux devoirs, Kan 
Lakay, Semaine de relâche

• Cassandre Nicolas Dorsainville, Intervenante 
Halte-garderie

• Daisy Alcindor, Mes finances mes choix

NOS PARTENAIRES

Nous avons des stagiaires

• Haravena Hervé Joseph, Baccalauréat en 
Sexologie de l’Université du Québec à Montréal 
(UQAM)

•	 Annabelle Brunet, Baccalauréat en Travail 
social de l’École de travail socail de l’Université 
de Montréal, 3e année

• 	 Églantine Brocal, Baccalauréat en Travail 
social de la Haute École Louvain en Hainaut, 3e 
année, Belgique

• 	 Marie-Yvana M. Pierre, Technique d’éducation 
spécialisée du Collège LaSalle, 3e année

• 	 Alderson Auguste, Technique d’intervention 
en délinquance du Collège Ahuntsic, 2e année

Institutions et organismes

• Bibliothèque de Saint-Michel avec Roulivre, 
tous les mercredis à la Maison d’Haïti de 15h à 
18h

• Ville de Montréal avec Sport Montréal pour les 
activités au Kan Lakay

• Maison de la culture Claude-Léveillée pour les 
jeunes du Kan Lakay

• Centre de diffusion Parc-Extexion, activités 
d’animation avec les jeunes des camps de jour

• Lit de camp pour inciter et éveil à la lecture 
(Kan Lakay)

• Association des Halte-garderies nous propose 
du matériel d’éveil pour les petits

• Les Amputés de guerre, sensibiliser et prudence 
face à des dangers pouvant causer de graves 
blessures (Kan Lakay)

•	 Le Temps d’une pause avec Martine Hilaire 
pour les Aîné.es

•	 Vues d’Afrique pour le cinéma-discussion 
avec les Aîné.es

•	 RGPAQ (Regroupement des Groupes 
Populaires en Alphabétisation) pour Alpha-
francisation

•	 Organisme Zéro déchet pour la sensibilisation 
à l’environnement, activités avec les jeunes 

durant l’été

•	 Fondation Génération qui nous fournit des 
collations pour les enfants après l’école
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Juste pour elles

CHARGÉE DE PROJET
MARIANNA CHIOSSI

Objectifs

Juste pour elles existe depuis 2013, c’est un 
programme de la coordination jeunesse de la Maison 
d’Haïti qui sensibilise, éduque et intervient auprès de 
filles de 10 à 17 ans. C’est un espace sécuritaire, un 
SAFE SPACE pour les guider positivement durant leur 
adolescence dans une perspective d’affirmation de 
soi, de sensibilisation et d’autonomisation favorisant 
leur pouvoir d’agir en contexte interculturel. 

Ce programme vise à rehausser l’estime de soi et 
l’autonomie des filles adolescentes à travers des 
activités de création, de discussion, de découverte 
et d’un espace sécuritaire pour l’expression de soi 
dans le but de réduire les risques liés à l’exploitation 
sexuelle. 

Description du programme

Axé sur une approche d’éducation populaire, le 
programme consiste à outiller les jeunes afin qu’elles 
puissent confronter les dynamiques et les effets 
pervers et négatifs qu’entraîne le phénomène de 
l’hypersexualisation et de l’exploitation sexuelle. Par le 
biais d’un ensemble d’activités ludiques et de causeries, 
le programme encourage les jeunes à développer 
non seulement des relations saines entre elles, mais 
également avec les garçons, tout en favorisant le 
respect de ses limites et de la connaissance de soi. 
Deux fois par semaine, on se retrouve à la Maison 
d’Haïti après l’école pour participer à des activités dans 
lesquelles les intervenantes entretiennent un lien de 
confiance tout en abordant avec elles des thématiques 
telles que:  les émotions, l’amitié, le féminisme, le 
sexisme, les identités de genre, la sexualité, ainsi 

INTERVENANTES
SUZIE BELIZAIRE
HILARY NICOLAS DORSAINVILLE

2 135
Participantes rejointes par les 

différentes activités

760
Participantes touchées par les 

différentes activités

que l’inclusion, la diversité, l’homophobie, le racisme, 
l’image corporelle, le consentement, les changements 
de l’adolescence, la valorisation de soi, l’intimidation 
et les relations amoureuses saines.

Juste pour elles est un espace sécuritaire qui rappelle 
aux filles que leur corps leur appartient et qu’elles 
ont le droit d’imposer leurs limites, sans se laisser 
conditionner par la société ou le regard des autres.

Juste pour elles est un bel espace offert aux filles 
pour grandir et prendre sa place en toute sécurité dans 
le quartier Saint-Michel, à Montréal.

Population ciblée

Saint Michel, quartier enclavé comptant des coins 
pauvres et défavorisés, avec une école secondaire 
sans fenêtres. Le quartier compte beaucoup de jeunes 
nouveaux arrivants souvent sous-scolarisés qui 
doivent s’attaquer à de longs rattrapages scolaires. 
Familles monoparentales, criminalité juvénile, activités 
de proxénétisme et zones oubliées sont autant 
d’expressions qui font surface dès qu’on fait référence 
au quartier Saint-Michel. Les jeunes du quartier se 
sentent socialement exclu.es et sans ressources 
ni opportunités. Cette situation augmente le risque 
de se tourner vers les pairs négatifs, les activités 
de proxénétisme et les gangs organisés violents, 
ainsi que, la recherche de l’argent facile. Les jeunes 
cherchent ainsi à combler leurs besoins affectifs, 
économiques et d’appartenance en participant à des 
espaces de socialisation dans des milieux malsains. 

Toutes ces problématiques énumérées confirment 
l’existence d’une géographie des inégalités sociales 

au Québec. Malgré la mise en place d’un ensemble 
d’initiatives citoyennes par les acteurs institutionnels 
et communautaires depuis les dix dernières années, la 
participation citoyenne demeure chétive. Les familles 
des nouveaux arrivants qui habitent à Saint Michel, 
participent difficilement aux décisions prises au 
niveau de l’arrondissement ou de la circonscription. 
Elles accumulent souvent plusieurs boulots, elles 
n’ont ni le temps, ni l’énergie pour participer à la vie 
citoyenne, d’où des difficultés d’intégration. 

Problèmes et besoins

Cette année, grâce à une grande mobilisation réalisée 
dans les classes d’accueil de l’école secondaire Louis 
Joseph Papineau du quartier Saint Michel, on a pu 
constituer un nouveau groupe de filles qui participent 
activement à nos activités après l’école, ainsi qu’aux 
dîners filles de la même école, les lundis à midi.

Ce nouveau groupe présente des problèmes très 

spécifiques liés à un trajet d’immigration difficile et 
traumatisant. La plupart des filles en classe d’accueil 
ont été scolarisées de façon irrégulière et fragmentées 
dans d’autres pays de refuge où elles ont vécu les 
années précédant leur arrivée au Canada. 

Généralement issues de familles éclatées, avec l’un 
des parents qui vit ailleurs, les filles ont transité par 
différents pays avant d’arriver au Canada comme 
demandeuses d’asile: le Chili, le Mexique, le Pérou, 
Panama, le Venezuela, le Brésil et beaucoup d’autres. 
Ce parcours périlleux vient avec son lot d’expériences 
traumatisantes qu’elles ont du mal à évacuer.

La fragmentation et la non-linéarité de leur scolarisation 
les empêchent d’ exceller à l’école. Même en travaillant 
fort, elles échouent les matières comme le français et 
les mathématiques. Elles participent au Coworking à 
la Maison d’Haïti afin de combler certaines lacunes et 
garantir leur réussite scolaire, elles sont déterminées 
à progresser et continuer à étudier, malgré le multiples 
obstacle.

La pression familiale les empêche de vivre l’école 
comme lieu d’apprentissage agréable, elles vivent 
en ce sens beaucoup de stress. Plusieurs vivent des 
difficultés économiques, elles n’apportent ni repas ni 
collation et ne peuvent se payer la carte opus pour 
se déplacer, ou même des effets scolaires pour leurs 
devoirs d’école (crayons, couleurs, cahiers). Pourtant 
le manque d’écoute et de suivi parental est ce qui leur 
manque le plus affirment-elles. 

Difficultés spécifiques du quartier Saint-
Michel

• 	 Manque d’infrastructures de loisirs et 
sportives pour des activités dans le quartier, 
autant extérieur qu’intérieur

• 	 Manque d’espaces de prise de parole, 
d’expression et de moments d’épanouissement 
personnel, de croissance personnelle

• 	 Problème de mobilité des jeunes en raison de 
l’enclavement du quartier, le transport public en 
soirée reste très limité

• 	 Manque d’espace pour organiser des activités 
pour de grands groupes en hiver à l’intérieur des 
structures publiques

• 	 Problème de sécurité dans le quartier, 
harcèlement et recrutement des filles  dans la 
rue.

La plupart des  filles qui participent à nos ateliers font 
face aux difficultés suivantes:

• Une situation socio-économique précaire des 

** Personnes bénéficiant indirectement
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participantes ainsi que de leurs familles. 

•	 Un fort sentiment d’exclusion sociale et 
d’injustice chez les participants. 

• 	 Un fort sentiment d’exclusion physique du 
reste de la ville (pas assez de service en transport 
publique, pas assez connecté du centre ville, 
difficulté à revenir la nuit au quartier, être seule la 
nuit, etc..)

• Des problèmes de littératie et de fracture 
numérique. 

• Les conséquences d’un parcours d’éducation 
fragmenté et pas continu. 

• Départ défavorisé dans leur parcours scolaire 
au Québec (beaucoup de rattrapage scolaire pour 
arriver au même niveau que les jeunes qui ont été 
scolarisé au Québec)

• Difficultés à se projeter positivement vers 
l’avenir et forte tendance à recourir aux pairs 
négatifs ou à dynamiques toxiques entre hommes 
et femmes. 

• Manque de suivi et d’ accompagnement à la 
maison dans leur parcours critique d’adolescence, 
autant au niveau de développement personnel 
qu’ à niveau d’apprentissage scolaire.

• Manque de moments pour soi et pour 
se valoriser. Les filles issues de familles 
immigrantes sont souvent portées à prendre soin 
de leurs frères et sœurs plus petits.es. en plus de 
faire beaucoup de travaux ménagers à la maison.

• Une pression énorme de la part des familles 
pour exceller à l’école. Demandes que souvent 
ne sont pas comblés car les attentes ne sont 
pas proportionnées à leur situation et niveau 
d’apprentissage

Activités réalisées

Toutes les activités du programme Juste pour elles 
sont de nature éducative et de sensibilisation à 
différents enjeux sociaux. Chaque fille est amenée à 
une conscience de soi et de son corps, de sa valeur, 
de ses capacités et qualités en tant que personne et 
agente de changement dans sa communauté, et dans 
la société.

Les ateliers-discussions hebdomadaires, les dîners 
filles dans les écoles, les sorties socio-éducatives et 
les événements spéciaux sont les quatre principaux 
axes d’activités réalisés dans le but d’atteindre 
les objectifs du programme Juste pour elles de la 
coordination jeunesse de la Maison d’Haïti. Ces 
activités se déroulent généralement à la Maison 
d’Haïti et dans les écoles primaires et secondaires 
du Quartier Saint-Michel. Les sorties culturelles 
sont généralement réalisées dans le grand Montréal 
(musées, jardin botanique, espace de vie, festivals, 
concerts, théâtres, cinéma). 

• 	 Ateliers-discussions hebdomadaires  : Safe 
space pour échanger et discuter sur l’estime de 
soi, la sexualité, l’hypersexualisation, les relations 
saines, l’amitié, les relations amoureuses, le 
civisme, le racisme, la citoyenneté. Ils sont 
réalisés entre 16h30-18h chaque jeudi et chaque 
vendredi

• 	 Les dîners filles dans les écoles  : Espaces 
d’échanges pour discuter de  thématiques liées la 
sexualité et aux relations saines pendant l’heure 
du dîner dans les écoles primaires et secondaires, 
pour tisser des liens de confiance et proximité. 
Conçus pour introduire aux filles les thématiques 
du projet Juste pour elles et pour qu’elles viennent 
participer aux ateliers à la Maison d’Haïti.

• 	 Sorties socio-éducatives : Ensemble d’activités 
de loisirs ayant pour principal but d’enrichir ou 
de renforcer la culture générale des jeunes et les 
bonnes pratiques du vivre ensemble (solidarité, 

entraide, collaboration, générosité). Que ce soit 
par le cinéma, les concerts, la plage, les visites 
guidées, les musées, le théâtre, les spectacles ou 
festivals, les sorties socio-éducatives visent à aider 
les jeunes à comprendre le monde qui l’ entoure, à 
trouver les réponses aux multiples questions qu’ils 
se posent et particulièrement à développer son 
sens de civisme, le vivre ensemble, la sensibilité 
culturelle et artistique.

Cette année on a eu une semaine de relâche en 
mars pleine d’activités de loisir et culturelles, 
comme la visite à la maison de la culture Claude 
Léveillée, la visite au musée de beaux arts, la 
visite à la TOHU et les activités ludiques dans la 
neige. Les concerts et musique classique et l’opéra 
auxquelles on a participé, ont permis aux jeunes 
d’explorer de nouveaux univers culturels.

• 	 Événements spéciaux : Dates charnières qui 
ont marqué l’imaginaire collectif des jeunes. 
Célébrés dans une ambiance festive, ces 
événements spéciaux constituent de véritables 
espaces de sensibilisation sur un ensemble 
d’enjeux qui permettent non seulement aux jeunes 
d’exercer pleinement leur citoyenneté, mais aussi 
de manifester leur engagement et de s’impliquer 
dans la vie culturelle de leur communauté dans une 
perspective de changement social. Pensés dans 
un cadre interculturel par et pour les jeunes sous 

la supervision des intervenant.es, ces événements 
spéciaux sont de véritables moments de partage, 
de co-apprentissage et de prises de paroles dont 
l’objectif consiste à conscientiser les jeunes 
afin qu’elles puissent devenir plus pro-actives, 
engagées et  responsables de leur propre destin. 

• 	 Danse: un espace d’expression de soi, où les 
filles ont la possibilité de se découvrir et apprendre 
des mouvements rythmés issus de leurs racines 
culturelles, ainsi que de s’exprimer avec leur corps 
afin de libérer les tensions et les frustrations, de 
prendre l’espace. Il s’agit d’un lieu d’échange et 
d’épanouissement où les filles sont invitées à 
s’engager et à (re)découvrir la richesse de leurs 
origines ou héritage socio-culturel

Besoins auxquels le programme a répondu

Le programme Juste pour elles aide beaucoup de filles 
adolescentes à s’ouvrir et prendre leur place, ainsi qu’à 
surmonter les difficultés propres à leur âge. 

Le programme juste pour elles aide à briser 
l’isolement social chez les jeunes en leur offrant un 
espace sécuritaire pour échanger sur des sujets qui 
les concernent. Dans le détail, on répond aux suivants 
besoins:

• 	 Offrir un espace d’écoute aux filles 
adolescentes

• 	 Suivi personnalisé avec les filles du 
programme

• 	 Prévenir et soulager des problèmes de santé 
mentale chez les filles

• 	 Outiller les jeunes filles afin qu’elles puissent 
devenir des citoyennes engagées et responsables

• 	 Accroître leur confiance en soi et être plus 
conscientes de leur valeur dans leur entourage et 
dans la sociétés

•	 Informer et prévenir les filles contre 
l’hypersexualisation et l’exploitation sexuelle

• 	 Informer et former les jeunes sur les nouvelles 
tendances dans le domaine de l’éducation à 
la sexualité (genre, sexe, cisgenre, transgenre, 
homosexualité, homophobie, consentement) 

• 	 Renforcer la participation active des filles 
dans la vie sociale et communautaire du quartier

•  Contribuer au rapprochement interculturel du 
quartier par la mise en en place des événements 
spéciaux qui permettent aux jeunes et à leurs 
familles de se rencontrer dans une ambiance 
joviale et détendue

Impact du programme
•  Découverte des possibilités professionnelles 
et scolaires dans le parcours d’intégration des 
jeunes filles immigrantes

•  Atténuation des préjugés liés aux stéréotypes 
de genre et de classe sociale parmi les filles de 
10 à 17 ans

• 	 Renforcement de l’estime de soi et de 
la capacité d’agir dans une perspective de 
changement social et individuel des jeunes filles

• 	 Renforcement de ses capacités et potentialités

• 	 Prise de parole des filles adolescentes dans 
la société

• 	 Développement du sentiment d’appartenance 
à son entourage et au quartier

• 	 Développement de la pensée critique et 
renforcement de la résilience à travers la 
transition de l’adolescence vers l’âge adulte

• 	 Augmentation du pouvoir d’agir, du savoir-faire 
et être, de la responsabilité, l’autonomisation et 
l’engagement citoyen

• 	 Renforcement de la persévérance scolaire à 
travers des opportunités comme la bourse du 
Fond 1804 pour la persévérance scolaire

• 	 Sensibilisation des filles sur les enjeux de 
l’hypersexualisation et de l’exploitation sexuelle, 
ainsi que sur les enjeux de l’engagements dans 
des activités d’exploitation sexuelle

• Apprentissage des bonnes pratiques pour 
s’épanouir dans la vie et construire des relations 
saines

• 	 Sentiment d’appartenance et de proximité à la 
Maison d’Haïti, grâce à l’accueil, au soutien  et à 
l’ écoute personnalisée
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Projet Gars

CHARGÉ DE PROJET
ORLANDO CEIDE

Objectifs

Aider les jeunes garçons âgés de 10 à 17 ans durant 
leur adolescence, à faire face, analyser et comprendre 
les différents problèmes issus de la masculinité 
toxique, la violence et de l’intimidation

Accompagner les jeunes dans leur développement 
social afin de les protéger.

Sensibiliser, outiller et éduquer les jeunes à travers 
des activités spécifiques et adaptées

Développer une approche de prévention spécifiquement 
pour les garçons

Encourager de saines habitudes

Soutenir les parents

Description du programme

Le Projet Gars est un SAFE SPACE dont l’objectif est 
d’accompagner les jeunes garçons de 10 à 17 ans afin 
de les guider positivement à travers leur adolescence 
dans une perspective de (re)définition de l’identité 
masculine en contexte interculturel. Axé sur une 
approche d’éducation populaire, le programme consiste 
à outiller les jeunes afin qu’ils puissent comprendre  
les effets négatifs qu’entraînent le phénomène de 
l’hypersexualisation et de la masculinité toxique. 
Par le biais d’un ensemble d’activités ludiques, le 
programme vise à encourager les jeunes à développer 
non seulement des relations saines entre eux, mais 
également avec d’autres personnes tout en favorisant 
l’écoute active, la créativité et la participation 

1 360
Participants rejoints par les 

différentes activités

146
Activités

citoyenne. Des rencontres et ateliers hebdomadaires 
traitent de sujets tels que la masculinité positive, 
les émotions, l’amitié, le féminisme, le sexisme, les 
identités de genre, l’acceptation de soi, l’inclusion, la 
diversité, l’homophobie, le racisme, l’image corporelle, 
le consentement sexuel, l’intimidation, les relations 
amoureuses, l’empathie, la politesse et le savoir-
vivre. Projet Gars est présent pour rappeler aux jeunes 
que le corps, dans toute sa diversité et complexité, 
est porteur de rêves, de désirs, de sentiments et 
d’émotions; contrairement aux réseaux sociaux, en 
l’occurrence Instagram, Facebook, Twitter et Tiktok, 
qui sont des plateformes numériques qui véhiculent 
des messages contradictoires et stéréotypés sur le 
processus de construction de l’identité masculine.

Population ciblée

Les jeunes garçons de 10 à 17 ans qui évoluent dans 
l’arrondissement Villeray-Saint-Michel-Parc-Extension 
et ses périphéries constituent la population cible du 
programme Projet Gars de la Coordination Jeunesse de 
la Maison d’Haïti.  Selon le dernier portrait présentant 
le profil sociodémographique des différents quartiers 
de la ville de Montréal, Saint-Michel est classé comme 
l’un des districts avec un taux de chômage très élevé 
chez les jeunes qui sont en âge de travailler. Ceci place 
les jeunes dans une situation de grande vulnérabilité, 
à cela s’ajoute le racisme et son corollaire le profilage 
racial qui engendrent un sentiment d’exclusion les 
rendant plus fragiles et perméables aux risques 
d’exposition à la violence et au crime organisé. 
Également les effets négatifs des réseaux sociaux 
sur le processus de socialisation de ces jeunes sont 
dévastateurs. D’ailleurs l’hypersexualisation, dans son 
articulation avec la masculinité toxique, constitue l’un 

des effets. L’objectivation sexuelle, la sexualisation du 
corps de la femme, les comportements homophobes et 
la crise de l’adolescence constituent des phénomènes 
qui affectent beaucoup certains jeunes du programme 
Projet Gars de la Maison d’Haïti.

Problèmes et besoins

• Difficultés majeures pour se projeter vers un 
avenir meilleur

• 	 La grande majorité des familles des 
participants occupent des emplois sous-payés

• 	 L’exposition des participants à des activités 
de proxénétisme et de prostitution juvénile

• 	 Problème flagrant de manque d’infrastructures 
de loisirs et sportives pour des activités nocturnes 
dans le quartier

• 	 Lbjectivation sexuelle 

Activités réalisées
• 	 Les événements spéciaux sont des espaces 
de réflexion, de sensibilisation et de mobilisation 
sur un ensemble d’enjeux sociétaux qui permettent 
non seulement aux jeunes d’exercer pleinement 
leur citoyenneté, mais aussi de manifester leur 
engagement et de s’impliquer dans la vie culturelle 
de leur communauté dans une perspective de 
changement social

• 	 Les dîners gars dans les écoles  : Espaces 
d’échanges pendant l’heure du dîner dans les 
écoles primaires et secondaires du quartier 
de Saint-Michel, pour discuter de thématiques 
relatives à la sexualité et aux relations saines , 
mais aussi pour tisser des liens de confiance et de 
proximité avec les jeunes

• 	 Les ateliers-discussions hebdomadaires  : 
Safe space pour échanger et discuter de façon 
beaucoup plus approfondie sur un ensemble 

de thématiques relatives à la sexualité et aux 
relations saines

• 	 Le Coworking à la Maison d’Haïti : Espace pour 
promouvoir la persévérance scolaire et l’entraide 
entre les jeunes afin de surmonter les différentes 
difficultés scolaires en mathématique, français, 
anglais et sciences

• 	 Les sorties socio-éducatives : Ensemble 
d’activités de loisirs ayant pour principal but 
d’enrichir ou de renforcer la culture générale des 
jeunes. Que ce soit par le cinéma, le théâtre, les 
concerts, la plage, les spectacles ou festivals 
et les visites guidées des centres culturels ( 
musées, bibliothèques, maisons de culture), les 
sorties socio-éducatives visent à aider les jeunes 
à comprendre le monde qui les entoure, à trouver 
les réponses aux multiples questions qu’ils se 
posent et particulièrement à développer leur sens 
d’observation, de sensibilité et d’esprit critique

Impact du programme

Ces deux dernières années, le programme n’a cessé 
de gagner du terrain et de faire parler de lui tant par 
le contenu des ateliers que par l’approche inclusive 
utilisée et par la justesse du programme dans le 
contexte actuel. Nous avons été sollicités par des 
médias de Montréal, Le Devoir, Radio canada qui ont 
entendu parler d’un tel programme pour les jeunes 
garçons à Montréal. Grâce à la qualité et la constance 
du travail de l’équipe de nombreuses écoles de 
l’arrondissement ont déposé une demande pour 
nos dîners gars, vu l’effectif de l’équipe, nous avons 
desservi trois écoles à Saint-Michel et une à Parc 
Extension.  L’utilisation des plateformes numériques 
et certains réseaux sociaux nous ont permis de 
bénéficier de cinq coopérations et partenariats dont 
deux couvrant plusieurs provinces du Canada. De plus, 
nous avons observé un changement de comportement 
chez nos jeunes garçons, en effet, leurs discours sont 
plus inclusifs, leur comportement reflète un sentiment 

de sécurité et leur manière est plus respectueuse 
quand ils parlent du consentement. Les parents 
témoignent régulièrement de l’impact positif que le 
projet a sur leurs enfants, responsabilité à la maison, 
le respect des autres, leur discours sur les femmes et 
leur rendement scolaire portent à croire que le projet 
est sur une voie très prometteuse.

Nous touchons aujourd’hui plus de 5000 personnes 
sur les réseaux sociaux, une montée considérable 
de notre popularité. En effet, le projet a reçu le prix 
de Projet innovant du Sommet Jeune Afro lors d’un 
événement au musée civilisation à Québec.  Tout cela 
a été possible grâce au travail acharné de l’équipe, 
l’encadrement de la direction et au support des 
employé.es de la Maison d’Haïti particulièrement ceux 
de la coordination jeunesse.

INTERVENANT
JEAN WEDNE COLIN
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Goût de vivre

INTERVENANT.ES
PEGGY LAROSE, SUPERVISION
MOHAMED LOUTFI, INTERVENANT TAEKWONDO

MARJORIE WALTER, MUSIQUE
CINDY BELOTE, DANSE

LÉO NAULT, INTERVENANT MULTIMÉDIA

ISAAC ACEVEDO, INTERVENANT SOCCER

RALPH DESTINÉ, INTERVENANT MULTIMÉDIA

JAMES THOMAS ALEXANDRE, INTERVENANT SOCCER

Objectifs du projet

Le projet Goût de Vivre de La Maison d’Haïti, contribue 
à l’effort des quartiers Villeray – Saint-Michel – Parc-
Extension pour prévenir toutes les formes de violence 
et faciliter l’éducation citoyenne des jeunes de 9-25 
ans. Le projet veut rejoindre 150 participants dans le 
quartier entre 2021 et 2025. 

Objectifs spécifiques
• Développement d’aptitudes de vie quotidienne

• Développement des compétences pour des 
relations saines

• 	 Soutien pour le renforcement des compétences 
parentales

• 	 Counseling individuel et familial

• 	 Mobilisation des jeunes

• 	 Formation des intervenants

• 	 Mentorat

Pour y arriver : Accompagner les jeunes au moyen d’un 
ensemble d’activités

Description du programme

Ce projet destiné aux jeunes repose sur la théorie du 
changement, une méthode qui permet aux individus 
et aux groupes de décrire les changements qu’ils 
veulent voir arriver et la manière d’y parvenir.  Cela 
permet de retrouver leur Lieu intérieur, source de 
créativité et d’innovation, on y puise une capacité 
pour faire face aux défis de façon plus consciente, 
intentionnelle et stratégique. Il s’agit d’un merveilleux 

175
Jeunes accompagné.es

30
Jeunes

Taekwondo

15
Jeunes

Danse

20
Jeunes

Musique/chant

225
Jeunes

Counselings individuels

90
Jeunes

Counseling familial

outil pour la ou le jeune pour lui permettre d’opérer un 
changement pour non seulement éviter les pièges des 
stéréotypes sexuels, sexistes menant à la violence et 
l’exploitation sexuelle, mais surtout pour accroître son 
empowerment et devenir une fille plus forte active et 
engagée, un garçon responsable, actif et engagé.

Population ciblée

Des jeunes de toutes origines vivant un certain niveau 
de vulnérabilité dû à leur environnement.

Le service de police de ville de Montréal en 2019, 
classait le quartier au 11e rang/31 pour les crimes 
contre la personne, au 15e rang pour les crimes contre 
la propriété. En plus, 45% des personnes appréhendées 
pour des délits étaient des jeunes ou jeunes adultes 
habitant le quartier.

Problèmes

• Manque de concentration dû aux problèmes 
familiaux : absence des parents à la maison 
parce qu’ils travaillent de très longues heures

• Manque de constance dans les projets entrepris

• Troubles de comportement

• Agitation 

• Irritabilité 

• Manque de patience

• Carences affectives  

Des solutions co-construites

• À la fin des activités, comme le Taekwondo, la 
danse, ou le multimédia, nous nous assurons que 
les jeunes rentrent chez eux et ne trainent pas 
dans les rues, nous appelons les parents pour 

vérifier leur retour

• Si un enfant a commis une infraction ou a 
eu une altercation avec les policiers et qu’il 
doive comparaître devant la justice, nous 
accompagnons les parents dans toutes les 
démarches officielles

• 	 La présence d’une intervenante pour les 
écouter et les accompagner dans les cas des 
violences familiales ou violence et intimidation 
de leurs pairs. Des interventions auprès les 
parents sont ensuite organisées pour discuter et 
trouver des solutions

• 	 Des rencontres avec les parents portant sur 
les objectifs et l’importance du programme pour 
un meilleur accompagnement sont organisées. 
Ces espaces de rencontre aident à développer 
des liens de confiance entre les intervenant.es et 
les parents, ils savent qu’ils peuvent compter sur 
nous. Parfois, lorsque leur jeune fait une fugue, ils 
nous appellent même en fin de semaine, nous les 
aidons pour contacter la police ou pour trouver 
ensemble la bonne solution et attitude à adopter. 
Une fois la confiance établie, lorsqu’ils ne 
comprennent pas ou ne peuvent pas s’exprimer 
en français, nous devenons leur interprète à 
diverses occasions et pour différentes situations. 
Des ateliers visant à les aider à être des parents 
plus compréhensifs et plus ouverts leur sont 
offerts, ainsi, ils construisent eux-mêmes un 
milieu familial plus sain

• 	 Des rencontres de partage entre intervenants 
ont lieu pour mieux définir les objectifs, parler 
des défis et exposer les solutions envisagées par 
chaque personne.

Nature des services

Écoute, suivi et accompagnement personnalisé selon 
les cas et les besoins

Besoins auxquels le programme a répondu

Besoin d’outiller les jeunes et leurs parents pour faire 
face, comprendre et agir sur  : la violence sociale, la 
violence de rue, la violence familiale, les inégalités 
sociales, le racisme et la discrimination. 

Impact du programme

Le programme aide à retisser ou à consolider les liens 
sociaux.

• Avoir confiance en soi

• Développer le respect mutuel 

• Développer le sens du travail en équipe

• Prévenir la délinquance par une présence 
bienveillante et active

• Développer une meilleure estime de soi, une 
meilleure maîtrise aussi

• Autonomiser les jeunes

• Responsabiliser les parents

• Acquérir des comportements pro-sociaux

• Mieux comprendre le milieu de vie
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Ensemble pour nos jeunes

CHARGÉ DE PROJET
HARRIOS CLERVEAUX

Objectifs

Projet initié par le Sommet jeune Afro et développé en 
partenariat avec lui, ayant pour objectifs de porter une 
contribution réelle à l’essor socio-économique des 
jeunes noirs du Québec.

Description du programme
Ce programme s’adresse aux jeunes décrocheurs ou à 
ceux-celles qui sont sur le point de l’être. Ordinairement, 
les jeunes de ce programme présentent un manque 
de motivation dû aux difficultés économiques., 
aux problèmes psychologiques, à un manque de 
scolarisation par rapport à leur âge. Des fois, ils ne 

professionnelles. L’important est leur motivation et la 
volonté de faire des études, malgré leurs difficultés, 
(besoins financiers, soin d’un enfant etc.)  Le soutien 
que leur offre le programme leur permet de pouvoir se 
concentrer sur leurs études et de les terminer.

Par exemple, Ensemble pour nos jeunes Sommet jeune 
Afro, a offert plus de 5 ordinateurs HP à  5 nouveaux 
jeunes du programme. 

Soutien scolaire aux jeunes qui ont des problèmes 
avec les mathématiques, le français, l`anglais. Certain.
es jeunes présentant des problèmes d’adaptation sont 
référé.es à une psychothérapeute.

Résultats et impacts sur les participants et 
sur la population
La plupart des jeunes évalué.es disent avoir 
l’impression que tout va bien aller. Certains veulent 
retourner aux études la session prochaine, ils 
participent au programme en attendant de pouvoir 
s’inscrire. En attendant un contact permanent est 
établi. 

Un des jeunes a eu un accident de travail, il est en 
train de suivre des soins en physio,  nous le suivons 
de près afin de l’encourager à ne pas laisser tomber 
son projet d’études. 

Les questionnaires de satisfaction nous indiquent 
que les jeunes sont mobilisés, toutefois il est un peu 
tôt pour l’évaluation d’impact.

PROJET CONJOINT SOMMET JEUNES 
AFRO ET MAISON D’HAÏTI

peuvent même pas acheter du  matériel scolaire. D’où 
l’importance de ce programme qui vient pallier à tous 
ces problèmes en mettant à leur disposition du soutien 
scolaire individualisé, un ordinateur personnel, et au 
besoin du soutien psychologique et ou financier.

La plupart de ces jeunes habitent à Saint-Michel et 
ont entre 16 et 30 ans. 

Nombre de bénéficiaires

Le projet a débuté avec 6 participants et a rapidement 
progressé à 20 participants. Cette augmentation est 
dûe au fait que nous travaillons en parfaite synergie  
avec les différentes coordinations de la Maison 
d`Haïti, la coordination Intégration continue de nous 
donner un appui substantiel et nous avons développé 
un partenariat avec le Centre-Gabrielle-Roy. 

Description des activités
• Mise en place des offres afin de favoriser pour 
ces jeunes un cadre qui les aide à réaliser leurs 
objectifs scolaires et professionnels

• Évaluation de leurs besoins

• Services, rencontres et suivis individualisés

• Participation à des activités socio-éducatives et 
culturelles (opéra, festivals, rencontres Sommet 
Afro, etc.)

Besoins auxquels le programme a répondu

Le programme répond à un besoin d’encadrement 
et de soutien de jeunes qui veulent poursuivre, 
reprendre, ou  terminer leurs études générales ou 

« Je suis une fille de 14 ans 
et j’ai des problèmes avec 

mes parents. Je n’arrivais pas à comprendre 
ce qu’ils attendaient de moi et eux non 
plus ne me comprenaient pas. Bref, la 
communication entre nous était nulle. Des 
fois je ne voulais pas rentrer à la maison 
à cause des chicanes perpétuelles. J’ai eu 
plusieurs rencontres avec l’intervenante 
et je lui ai expliqué mes problèmes. Elle 
a aussi eu des rencontres avec mes 
parents pour entendre et comprendre les 
deux parties. Ensuite j’ai commencé à 
voir des changements chez mes parents, 
ils étaient moins négatifs et critiquaient 
moins tout ce que je faisais.  J’ai remarqué 
que plus ils étaient positifs, moins j’avais 
envie de fuir la maison. Je suis devenue 
plus ouverte avec mes camarades et plus 
compréhensive avec mes parents. Ils sont 
plus attentifs à moi et à mes points de vue. 
Les intervenant.es aussi ont remarqué 
des changements, je suis plus ponctuelle, 
positive et active, maintenant j’aime 
participer aux activités ». 

Coup de cœur 

20
Participant.es rejoint.es par les 

différentes activités
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Éducation pour jeunes adultes

CHARGÉ DE PROJET
HARRIOS CLERVEAUX

Objectifs

Francisation et intégration des jeunes nouveaux 
arrivants

Recruter les jeunes nouveaux arrivants (de 15 à 35 
ans) et les aider à pratiquer le français pour qu’ils 
puissent mieux s’intégrer dans la société d’accueil.

Description du programme
Le projet Education pour jeunes adultes a pour objectif 
de permettre aux jeunes de parler le français ou de le 
perfectionner en vue de mieux s’intégrer à la société. 
Il s’agit généralement de demandeurs d`asile ou de 
nouveaux arrivants. Bien que certain.es travaillent, 
leur niveau socio-économique est relativement faible, 
voire précaire.

30
Participant.es rejoint.es par les 

différentes activités

Pays de provenance: Haïti,  Pérou, Mexique

Problèmes

Les problèmes rencontrés: comme ils.elles ne parlent 
pas encore la langue, ils.elles ont du mal à trouver un 
emploi, ou alors des emplois très précaires. Certain.es 
sont en attente d’un permis de travail.

Activités réalisées

Ateliers de français : 3 ateliers/semaine/15 semaines

Lors de ces ateliers, des thèmes comme le système 
politique canadien, le féminisme, le travail au Canada, 
les réseaux sociaux, etc. ont été abordés

Participation à des activités socio-éducatives comme : 
salons de l’emploi, conférences, cinéma, festival, 
concerts, opéra, etc.

Description des activités
• Concert : Assister au concert Kaleidoscope de 
l’orchestre classique de Montréal

• Les ateliers de francais : Discussions et 
conversations entre bénéficiaires sous la 
supervision de l’intervenant, ateliers de lecture, 
discussion sur des thèmes spécifiques comme 
le féminisme, le système politique canadien, les 
réseaux sociaux et leurs enjeux, etc.

• Le salon de l’emploi : C’était l’occasion pour 
les jeunes de rencontrer des francophones et 
d’avoir des conversations avec eux. Il y avait un 
ensemble d’entreprises qui présentaient leurs 
offres d`emploi

• Cinéma : Suivi d’une petite discussion sur les 
émotions chez les hommes

• Exposition immersive : Dans le cadre du 
festival afro-urbain, une exposition immersive a 
créé l’occasion de lire des affiches en français et 
d’écouter des contenus audio en français

• Sortie récréative : Tohu, glissades dans la 
neige, l’occasion de faire des rencontres avec 
des jeunes francophones, d’apprécier les sports 
d’hiver tout en pratiquant la langue française

• Atelier sur la santé mentale : La santé mentale 
chez les jeunes garçons animé par un psychiatre

• Opéra : La Flambeau avec l’Orchestre classique 
de Montréal, opéra en français. 

Besoins auxquels le programme répond

Le programme permet aux jeunes immigrants de parler 
le français. 

Le programme facilite les immigrants à trouver de 
l’emploi et d’avoir un milieu où ils peuvent pratiquer le 
français. 

Il y a des bénéficiaires qui travaillent, mais qui viennent 
quand même aux ateliers de francais. 

Le programme permet d’intégrer les jeunes immigrant.
es dans la société, en faisant des sorties socio-
éducatives et en discutant des sujets qui leur 
permettent de mieux connaître la société comme le 
féminisme, le travail au Québec, les réseaux sociaux 
et leurs enjeux, les finances,  etc.

Les jeunes ne veulent pas s’isoler, nous les 

encourageons à socialiser tout en apprenant 
rapidement à parler français. C’est une bonne manière 
de combiner l’utile et l’agréable. 

Impact du programme
• Un participant a trouvé un emploi après avoir 
participé avec nous dans un salon de l’emploi

• Une participante dit être contente d’apprendre 
et de pratiquer le français avec nous parce que 
cela lui permettra de garder son emploi

• Les participant.es sont content.es de pouvoir 
tenir des conversations en français

• Les participant.es aiment les sorties socio-
éducatives. Ils, elles disent que c’est une façon 
de connaître la société québécoise et d’éviter la 
dépression, l’anxiété

• 	 Les participant.es disent que la langue 
française devient moins étrangère pour eux.elles

• 	 Les participant.es disent que le projet les aide 
à ne pas rester isolé.es à la maison tout le temps, 
ils.elles peuvent non seulement suivre un cours 
de français mais aussi participer à des  activités 
socio culturelles

• Un bénéficiaire dit qu’avant, il avait peur de 
parler le français, et que maintenant, il se  sent 
beaucoup plus à l’aise. « Et en plus c`est gratuit. 
Et la classe est cool, très humaine », dit-il.
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Coordination Jeunesse

NOS PARTENAIRES

• 	 Equitas  : financement pour des événements jeunesse en lien avec l’équité et l’empowerment des 
jeunes, l’antiracisme et antidiscrimination parmi les jeunes. Partenaire avec les PAC (projet d’action 
communautaire) réalisé à chaque année le 12 août lors de la journée internationale de la jeunesse, 
formations des intervenants en matière d’inclusion, communautés inclusives et équité sociale. 
Participation avec animatrices et panélistes à des tables rondes et ateliers de discussion

• 	 Filles d’action : ateliers, matériaux d’animation féministes, cadeaux et prix de présence pour les filles 
du programme juste pour elles, consultation jeunesse pour les filles du programme

• 	 La Clés : formations en exploitation sexuelle, partage de matériel pour le ateliers avec les filles de juste 
pour elles, conférences et colloques sur les enjeux liés à l’exploitation sexuelle

• 	 CGI  : aide financière pour la réalisation d’ateliers et événements pour les jeunes des programmes 
juste pour elles et projet gars, distribution de dons pour le prix de présence des événements jeunesse, 
participation annuelle à la journée des métiers et la journée des filles en informatique, ateliers d’incubation 
de projet d’informatique pour les jeunes

• 	 Librairie Racine  : fournisseur de dons (livres pour adolescentes) pour les prix aux gagnants des 
concours jeunesse en herbe et leadership jeunesse

• 	 Arrondissement Villeray-Parc-Extension

• 	 Sommet Jeunes Afro

De la rue à Maison d’Haïti

INTERVENANTS

JAMES THOMAS ALEXANDRE
Objectifs

Le programme De la Rue à la Maison d’Haïti, est 
destiné aux jeunes et vise à leur offrir un lieu d’ancrage 
stimulant. 

Il a pour objectifs de développer pour et avec eux, des 
activités visant à rejoindre leurs intérêts immédiats 
tout en les amenant à formuler des projets d’avenir. 
Ainsi, par l’utilisation du sport, des ateliers de 
discussion et de créations numériques, le projet créé 
un environnement stimulant et sécuritaire, il permet 
de développer un réseau de pairs positifs. L’objectif 
final étant de faciliter l’insertion sociale des jeunes 
décrocheurs, et amener les jeunes à s’impliquer dans 
leur communauté,

Le projet consiste essentiellement à :

• Arpenter le quartier pour intervenir auprès des 
jeunes en leur offrant écoute et entraide

• Recruter les jeunes et les amener à participer 
aux activités de la Maison d’Haïti

• Lutter contre la délinquance juvénile, le 
phénomène des gangs de rues et le désœuvrement

• Amener les jeunes à pratiquer une activité 
physique : le soccer encadré par un intervenant

Population ciblée

Les jeunes fréquentant le programme sont âgés de 
13 à 25 ans et fréquentent les écoles primaires et 
secondaires, ainsi que les centres d’éducation pour 
adultes du quartier Saint-Michel. Une majorité d’entre 

65
Participants aux activités 
de soccer 2 fois semaine

150
Participant.e.s aux activités 

estivales

400
Jeunes touché.e.s par semaine 

par les patrouilles de rue

eux sont à risque de décrocher ou ont un manque 
d’intérêt pour l’école.

Activités réalisées
• Activités de soccer du vendredi et du samedi 
(30 semaines) : 50 participants

• Activités vidéo mapping (n=7) : 50 participants

• Référencement vers les programmes de la 
Maison d’Haïti : 35 participants

Impact du programme

Le programme « De la rue à la Maison d’Haïti » donne 
aux jeunes du quartier de Saint-Michel un espace 
sécuritaire, positif de découvertes et d’apprentissages. 

Un espace d’échange stimulant et de réseautage, les 
jeunes viennent se développer à travers différents 
projets. Certains se construisent un réseau de pairs 
positifs, retournent à l’école ou sont orientés vers la 
recherche d’emploi.

Nouveaux besoins des jeunes

- Sécurité alimentaire  : Certains jeunes dépendent du 
milieu scolaire pour assurer leur sécurité alimentaire 
car ils bénéficient d’un repas.

- Services sociaux : Une grande partie des jeunes sont 
sans ressource car ils ne font pas appel aux services 
sociaux pour la jeunesse. Or, il y a de grands besoins 
de soutien depuis la pandémie (violence intra familiale, 
santé mentale etc).

Perspectives

Les jeunes du programme De la rue à la Maison d’Haïti 
aimeraient un espace sécuritaire plus grand pour se 
détendre, discuter et organiser des activités de tous 
genres. Or la Maison d’Haïti ne dispose pas d’un tel 
espace pour le moment.

ISAAC ACEVEDO

Activités Nombre de 
participants

Patrouilles de rue, 5 jours semaine 890 jeunes actifs

Accompagnements individualisés 15 jeunes, 35 
référés

Accompagnement vers services 
Maison d’Haïti

100 jeunes
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Service aux femmes

INTERVENANTE PAR INTERIM
GUERDA AMAZAN

Objectifs

Répondre aux besoins des femmes en situation de 
vulnérabilité en les accompagnant

Favoriser et renforcer l’empowerment des femmes

Créer un espace de discussions et de débats menant 
à des changements individuels et collectifs des 
femmes, principalement celles qui sont immigrantes 
et racisées

Faciliter l’accès aux ressources.

Description du programme

Ce programme est le premier répondant pour les 
femmes en situation de crise et/ou ayant un besoin 
urgent.

La prise en charge, l’écoute, l’accompagnement 
et l’orientation vers d’autres ressources sont ses 
principales fonctions.

Service aux femmes a aussi des fonctions plus 
larges comme la représentation auprès des partenaires 
et la présence sur  plusieurs tables de concertation, ainsi 
que dans des regroupements, coalitions luttant contre 
toutes formes de discrimination et de préjugés envers 
les femmes. Il organise des évènements de réflexion 

et de sensibilisation sur les rapports égalitaires entre 
les femmes et les hommes. Il vulgarise les différentes 
avancées réalisées dans le secteur. Il crée et donne 
accès à des espaces de partage pour les femmes.

Population ciblée

Le programme Service aux femmes s’adresse à toutes 
les femmes en difficulté ou qui vivent une situation 
nécessitant une assistance urgente. Elles viennent 
de divers quartiers de Montréal et quelquefois des 
régions et hors Québec. Elles présentent une large 
diversité de nationalités et de langues, bien que la 
majorité vive une précarité économique, leur profil 
socio-économique n’est pas uniforme.

Malgré quelques avancées, dans la pratique, la société 
reflète encore la domination des hommes sur les 
femmes. Celle-ci se manifeste tant au niveau politique, 
social, économique et culturel. Comme l’ont démontré 
plusieurs théoriciennes féministes, les rapports 
homme-femme se jouent encore au niveau des enjeux 
de classe, de race, de culture et du colonialisme. 

Un sondage mené par Environics Institute (organisme 
de recherche par sondage sans but lucratif) dont les 
résultats ont été rendus publics révèle une hausse 
historique de l’adhésion au féminisme contrairement 
aux éditions précédentes de l’enquête, datant de 1992, 
1998 et 2001.

Plus d’une Canadienne sur deux (57 %) se considère 
aujourd’hui féministe, selon un récent sondage 
national. Dans la population en générale, c’est 
tout près de la moitié des personnes (49 %) qui se 

reconnaissent dans ce mouvement. De plus, 93 % des 
femmes et 90 % de la population estiment qu’il faut en 
faire davantage pour promouvoir l’égalité des femmes. 

Problèmes et besoins

Les premières rencontres individuelles sont souvent 
de la gestion de crise, une femme qui a besoin d’être 
écoutée parce qu’elle est incapable de se sortir d’une 
situation toxique, ou déstabilisante  

En termes d’action politique, Service aux femmes 
travaille de concert avec les groupes féministes, leurs 
partenaires, dans leur lutte commune pour s’attaquer 
au patriarcat, déconstruire les idées archaïques qu’il 
charrie et éliminer toutes formes de discriminations 
faites aux femmes

Description des activités
•  Des interventions individuelles et des activités 
en grand groupe tout au long de l’année pour 
répondre aux besoins des femmes et  sensibiliser 
le public.

• Publication et partage de capsules vidéo, 
photos et autres documentaires sur les médias 

sociaux touchant les besoins pratiques et les 
intérêts des femmes

• Mois d’activités féministes de la Maison d’Haïti 
sur le thème Résistances des femmes! proposé 
par le Collectif 8 mars/ Journée internationale 
des droits des femmes. Tout au long du mois, 
les programmes et projets de la Maison d’Haïti 
ont réalisé des activités touchant la condition 
féminine. Le lancement a eu lieu le 10 mars 
2023 avec une conférence sur le thème « Climat 
et environnement : défis et actions porteuses 
pour les femmes ». Lors de la clôture, un vibrant 
hommage a été rendu à Monique Dauphin, 
féministe, fondatrice du comité 3 avril et ancienne 
coordonnatrice du Dossier femme de la Maison 
d’Haïti décédée le 22 janvier 2023. Comme les 
années précédentes, un segment hommage 
en mémoire des féministes disparues durant 
le séisme du 12 janvier 2010 en Haïti a eu lieu. 
Ces deux activités ont été diffusées en direct du 
Centre des arts, dans les salles virtuelles de la 
Maison d’Haïti et à travers les médias sociaux.  

Résultats et impacts
Les cas urgents sont rapidement pris en charge et 
référés aux ressources adéquates

Une sensibilisation et une meilleure visibilité à 
l’approche intersectionnelle à l’égard des femmes 
immigrantes et racisées

Le public est effectivement sensibilisé à la situation des 
femmes et aux différentes formes de discrimination 
subies par elles. Leur intérêt se manifeste par leur 
présence en personne et sur les réseaux sociaux

Toutes ces actions ont eu pour effet de enforcer 
la sororité entre les participantes et aussi dans le 
mouvement féministe qui accepte et comprend 
l’intersection des discriminations vécues par 
certaines femmes.

• Fête de Noël : Des dizaines d’enfants ont reçu 
un cadeau et leurs mères un panier de Noël et 
des cartes d’épiceries pour toute la famille.

D’autres activités ont été réalisées par les 
diverses coordinations de la Maison d’Haïti dont 
entre autres des séances d’information pour les 
nouvelles arrivantes et les demandeuses d’asile. 

• Rencontres de concertation, plaidoirie, actions 
et sensibilisation avec d’autres partenaires sur 
des enjeux sociaux touchant les femmes, les 
injustices sociales et les rapports inégalitaires 
femme/homme. Ces rencontres de concertation 
sont aussi des occasions de partager les bonnes 
pratiques et mettre  en commun des différents 
types d’approches.

• Suivis individualisés : Plusieurs femmes restent 
en contact après les interventions, d’autres sont 
référées vers des ressources partenaires pour 
une prise en charge à long terme. 

30
jours

Mois 
Activités féministes

67 Rencontres individuelles

5 Conférences et ateliers
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NOS PARTENAIRES

• 	 Comité 3 Avril

• 	 Regroupement représente quelques 
associations de femmes en Haïti

• 	 FTQ (8 mars, journée internationale de la 
femme)

• 	 Conseil d’Administration de la Fondation UN 
TOIT POUR ELLES : un lieu d’accueil pour les 
femmes en grande précarité et se retrouvant à la 
rue/ CLÉS

• 	 Comité consultatif du Mouvement contre la 
violence et de l’inceste (MCVI)

• 	 Conférencières  : Leila Cantave, Sabine 
Lamour, Tania Merceron

• 	 Animation  : Maguy Métellus, Maggy 
Thélusmond

Au Futur

INTERVENANTE
ÉMERAUDE MICHEL

Objectifs

Soutenir la réinsertion sociale et économique des 
jeunes mères des communautés noires âgées de 15 à 
25 ans et de leurs enfants

Description du programme

Le programme Au Futur se réalise dans 2 pôles de 
services : Maison d’Haïti comme porteur du programme 
pour les jeunes mères francophones et l’Association 
jamaïcaine pour les jeunes mères anglophones.

Population ciblée

Jeunes mères entre 15 et 25 ans, de la communauté 
noire, avec enfants de 0 à 5 ans, avec facteurs 
de vulnérabilité : souvent monoparentales, sans 
emploi et situation financière précaire, n’ayant pas 
complété leurs études secondaires, souvent isolées et 
immigrantes récentes.

Activités réalisées
• 	 45 Suivis et accompagnements individualisés 

• 	 5 jours : Camp familial d’Espace parents

• 	 6 Ateliers parents-enfants

•	 5 Rencontres d’échange et d’entraide par le 
partage de matériels et d’articles 

• 	 5 Rencontres aux tables de concertation

Description des activités

L’objectif principal est la réinsertion sociale des jeunes 
mères en fonction de leur projet d’avenir et de la 

protection de leurs enfants via le soutien individuel, 
l’entraide, le renforcement des capacités parentales et 
le développement des enfants. 

Près de 34 jeunes mères et 55 enfants ont reçu un 
support. 50 % de ces jeunes mères sont enceintes. 

Dès leur intégration dans le programme, les jeunes 
mères établissent conjointement avec l’intervenante 
un plan d’intervention leur permettant de bâtir/rebâtir 
leur vie familiale et professionnelle. Chaque 3 mois un 
suivi est fait dans le but d’évaluer l’état d’avancement 
les suivis et pour les aider à répondre à leurs besoins.

• 	 Élaboration d’un plan d’intervention (sur une 
durée de 3 ans) avec des suivis trimestriels

• 	 Suivi auprès de chaque jeune mère inscrite 
au programme Au Futur :  counselling, appels 
téléphoniques, interventions auprès de la famille, 
référer vers des ressources compétentes 

• 	 Accompagnement individualisé pour: 
recherche d’emploi, retour à l’école, inscription à 
la garderie et/ou Halte-garderie

• 	 Référence vers des ressources compétentes 
en fonction des besoins

• 	 Atelier de groupe touchant les thèmes: 
élaboration d’un budget, Alimentation : trucs 
et astuces pour économiser, nutrition, saine 
alimentation, sensibilisation contre la violence 
faite aux femmes

• 	 Atelier Y’APP (Y’a personne de parfait) pour 
les mères et leur conjoint. Ils ont développé 
leurs compétences et leurs connaissances en 
matière de pratiques parentales positives et de 
développement sain de l’enfant

• 	 Les activités éducatives en dyade (parent-
enfant) du programme Jouer c’est grandir en 
partenariat avec la Joujouthèque ont permis 

102
Participantes rejointes par les 

différentes activités

45
Suivis et accompagnements 

individualisés

l’exploration ses 5 sphères de développement 
de l’enfant : la motricité fine, la motricité globale, 
la dimension sociale et affective, la dimension 
intellectuelle, le langage. Ainsi que, les attitudes 
positives à développer pour une meilleure santé 
des enfants et pour l’apprentissage par le jeu. 

• 	 Participation au 5 jours du camp familial en 
banlieue de Montréal

• 	 Rencontre hebdomadaire Espace Parents  : 
danse dans l’esprit de garder de saines 
habitudes de vie, échange-discussion entre les 
mamans, souper communautaire, halte-garderie 
(socialisation, jeux, etc.)

• 	 Rencontre d’échange et d’entraide par le 
partage de matériels et d’articles reçus en don 
et/ou des biens personnels échangés entre les 
jeunes mères

• 	 Participation à la Fête de Noël (cadeaux aux 
enfants et paniers de Noël pour les mamans) 

• 	 Participation au Mois d’activités féministes 
pour la sensibilisation contre la problématique 
liée à la condition féminine.

Résultats et impact
• 	 Amélioration de la santé des Jeunes mères et 
développement équilibré de leurs enfants 

• 	 Jeunes mères ont développé leurs 
compétences et leurs connaissances en matière 
de pratiques parentales positives 

• 	 Renforcement du lien familial par l’implication 
des mères dans des activités de loisir et de 
détente avec leur enfant et leur famille sera 
amélioré grâce à l’acquisition de meilleures 
aptitudes et habilités sociales

• 	 Amélioration du bien-être des jeunes mères et 
de leur famille  grâce à l’acquisition de meilleures 
aptitudes et habilités sociales

• 	 Les partenariats, les liens, les références et la 
collaboration soutiennent et améliorent l’accès 
aux programmes et aux services pour les enfants 
et leur famille.

Coup de cœur 

Lors de la remise de 
certificat  de participation 
aux bénéficiaires à la 

session des 8 ateliers Y’App (Y’A PERSONNE DE 
PARFAIT),  Madame J. l’une des jeunes mères 
a mentionné comment la démarche de recruter 
des demandeurs d’asile en transition au Centre 
d’hébergement dans l’attente de trouver un 
logement aux ateliers a été bénéfique pour sa 
famille. Comme, son conjoint et elle n’avaient pas 
encore un emploi, c’était une belle opportunité  
pour eux de participer.  Depuis cette formation, 
«  je me sens plus motiver  à partir  aux autres 
activités et  moins gêné à m’impliquer dans les 
tâches ménagères » ajoute son conjoint.  
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Bedondaine

INTERVENANTES
BARBARA JOSEPH

324
Participant.es touchées

Objectifs

Favoriser chez la femme enceinte en situation de 
précarité, une grossesse en santé et harmonieuse

Promouvoir des saines habitudes de vie

Encadrer les mères avec enfant de 0 à 12 mois et les 
orienter dans un continuum de services en périnatalité 
offert dans le quartier

Outiller les femmes enceintes pour une grossesse 
harmonieuse et en santé en leur offrant un suivi 
individualisé, des ateliers thématiques et un 
accompagnement personnalisé

MARIE JUSTINE POLDOR
FABIENNE BLANC

Favoriser la sécurité alimentaire des femmes pendant 
la période de grossesse

Prévenir les carences alimentaires chez les tout-petits

Informer les mères des besoins alimentaires 
du nourrisson et de ses besoins biologiques, 
psychologiques et sociaux.

Description du programme

Le programme Bedondaine comprend principalement 
une série d’ateliers échelonnés sur 10 mois, soit une 
(1) fois par mois et des rencontres individuelles. 

Il y a 2 pôles de service : Maison d’Haïti pour le secteur 
Ouest et Mon Resto pour le secteur Est de Saint-Michel. 

Depuis quelques mois, le programme a développé un 
partenariat avec le projet « Bien manger pour un bébé et 
une famille en santé » financé par la fondation OLO qui 
travaille sur la périnatalité touchant principalement les 
interventions sur l’alimentation des nourrissons. L’offre 
de services des ateliers thématiques sur la grossesse, 
l’accouchement et l’allaitement a été renforcée par 
des ateliers en nutrition. La nutritionniste du projet  
« Bien manger pour un bébé et une famille en santé » 
dont Mon resto est porteur organise des activités de 
cuisine purée pour bébé et parent-enfant. 

Population ciblée

Depuis les cinq (5) dernières années, La Maison 

d’Haïti, à travers Bedondaine, reçoit beaucoup de 
femmes enceintes nouvellement arrivées au Canada 
et des mères ayant des enfants entre 0 à 5 ans. Ces 
femmes arrivent au Canada après avoir traversé plus 
de 10 pays.  Dans 75% des cas, elles arrivent enceintes 
ou avec des enfants de 0-2 ans. Comme la majorité 
des immigrantes de cette catégorie, elles font face à 
des enjeux tels que la barrière linguistique, leur statut 
d’immigration précaire, les difficultés à se loger et de 
se vêtir convenablement surtout en hiver au Québec. 
Malheureusement, certaines femmes enceintes 
n’ont pas l’accès immédiat à la carte du Programme 
Fédéral Santé Intérimaire (PFSI), le manque de soin 
périnatal peut quelquefois être fatal pour leur santé 
et celle de leur bébé. Elles sont définitivement plus 
vulnérables que la moyenne de la population, même 
celle nouvellement arrivée. 

Pour l’année 2022-2023, 86 nouvelles mères ont été 
desservies dans le cadre du projet Bedondaine, ce qui 
représente une augmentation par rapport à l’année 
2020-2021.

Profil des familles Bedondaine

69% de nouvelles arrivantes, demandeuses 
d’asile, sur les 125 femmes inscrites

80% viennent d’Haïti, les autres pays de 
provenance sont Équateur, Guinée, 
Algérie, Maroc

65% avec secondaire 3 et moins, 20% 
secondaire 5, 15% n’ont pas terminé 
leur primaire

53%
attendent leur troisième bébé ou plus, 
37% leur deuxième, 10% d’entre elles 
leur 1er

89% ont un faible revenu, dont 3% à l’aide 
sociale et 8% sont des mères au foyer

70% femmes monoparentales

58% ont entre 20 et 35 ans, 1% ont moins 
de 20 ans

Problèmes et besoins

• 	 Beaucoup de mamans réfugiées ne peuvent 
compter uniquement sur l’allaitement parce que 
leur lait ne suffit pas pour satisfaire les besoins 
nutritifs de leurs bébés. Il leur faut compléter 
avec le lait maternisé, or elles manquent d’argent 

 • 	Manque de connaissance sur la manière de 
préparer à la maison des aliments équilibrés. 

Tendance à recourir aux aliments transformés 
des commerces pour nourrir leurs enfants

 • 	Stress économique : la plupart des mamans 
ont beaucoup de difficultés pour faire face 
aux besoins élémentaires de leurs bébés (Lait, 
couches, etc.)

 • 	Les mamans ne peuvent pas aller travailler à 
cause de la rareté des places en CPE

• 	 Beaucoup ne peuvent satisfaire les besoins 
primaires pour leur familles; logement,  nourriture, 
ameublement, vêtements

• 	 Besoin de sièges auto et de poussettes

• 	 Traumatisme lié au parcours migratoire 
difficile, surtout pour celles qui ont   traversé 
l’Amérique latine 

• 	 Manque d‘argent pour cartes de bus pour 
assister aux ateliers 

Description des activités

Les principaux services et activités rendus sont des 
ateliers, des rencontres individuelles et du soutien 
matériel postnatal. Les ateliers durent environ 2 heures, 
la Maison d’Haïti offre une collation aux mamans ou le 
dîner quand les sessions vont au-delà de midi.

Les enfants sont pris en charge en halte-garderie 
pour libérer les mamans, ce qui facilite le processus 
d’apprentissage. On encourage souvent la présence 
des papas pour les sensibiliser aux rôles qu’ils doivent 
jouer dans des moments particuliers comme la 
grossesse et l’allaitement.

Activités réalisées

• 	 1 atelier sur la grossesse et l’accouchement

• 	 1 atelier sur les préparatifs avant l’accouchement

• 	 3 ateliers sur l’allaitement

• 	 3 ateliers sur la préparation des purées 

• 	 1 atelier sur l’introduction sur des solides

• 	 1 atelier sur l’alimentation et les astuces pour 
économiser

• 	 6 Journées d`échange et de partage (hormis 
les distributions individuelles) : 73 mamans

• 	 Collaboration/partage de référencement avec 
d’autres organismes : 47 mamans référées

• 	 Participation des mamans à des activités 
récréatives : 72 mamans

• 	 Participation des mamans à des activités 
récréatives : 72 mamans

Coup de cœur 

Bedondaine est à la recherche 
de dons pour certaines mères 
après leur accouchement. Le 

projet a publié un Appel  à tous et toutes sur ses 
réseaux. Les parents d’un bébé né au cours du mois 
de février 2023 nous ont contacté pour offrir leur 
siège d’auto. « Il y a quelques mois de cela, je vivais 
un grand stress en me demandant comment gérer 
toutes les dépenses pour l’arrivée de mon bébé? Se 
procurer un siège d’auto compliquerait encore plus 
le budget familial. Heureusement, la Maison d’Haïti 
m’a procuré ce siège d’auto dont j’avais grandement 
besoin. Maintenant, c’est à nous de donner au 
suivant, ajoute la mère du petit bébé de 4 mois ».  

Avec cette belle générosité de ce couple, cette 
phrase « Donnez au suivant » a pris tout son sens. 
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• 	 Inscription au programme OLO: 23 mères ont 
été inscrites avec succès au programme OLO

• 	 Service d’interprétation : 17 mères ont 
bénéficié du service d’interprétation (créole, 
espagnol) dans le processus de leur inscription 
au programme OLO

• 	 Sur les 108 femmes actives au programmes, 
chacune a reçu au 2 ou 3 services en individuel

• 	 48  mères ont participé aux échanges de 
dons : vêtements pour leurs bébés,  poussettes 
et sièges d’auto bébé pour faciliter leur sortie de 
l’hôpital, des couches pour bébés

• 	 6  ateliers de 3 heures de renforcement du 
rôle parental du programme Y’app (Y’a personne 
de parfait)

• 	 4 ateliers sur la préparation des purées. Dans 
le cadre d’un partenariat avec le projet « Bien 
manger pour un bébé et une famille en santé » 
financé par la Fondation OLO dont Mon Resto 
est le porteur du projet, les femmes ont participé 
à plusieurs autres ateliers purée pour bébé et 
cuisine parent-enfant.  

Distribution

 Vu le profil socio-économique des participantes de ces 
dernières années, la distribution de biens essentiels 
est primordiale. Bien des femmes aimeraient venir 
aux ateliers mais ne peuvent pas se payer le bus, 
les intervenantes ont dû s’adapter à cette réalité et 
développent différentes stratégies pour répondre aux 
besoins. 

Elles ont organisé des mini levées de fonds dans leur 
cercle immédiat (collègues, amis et parents) pour 
acheter couches, lait, lingettes. Elles ont organisé 
des collectes de biens matériels usagés tels que 
des vêtements, des chaises autos et poussettes, 

notamment, à travers des groupes de mamans 
repérées sur Facebook. Parfois des achats dans les 
friperies étaient la solution.

• 	 Nacelles, sièges d’auto, poussettes, chaises 
hautes pour les repas 

• 	 Plus d’une centaine de mamans ont reçu des 
vêtements chauds et des chaussures pour bébés 
et jeunes enfants

• 	 Certaines familles de nouveaux arrivants 
surtout les mères monoparentales ont reçu 
meubles, fours, réfrigérateurs.

Les références

Le système de référence existant avec le CLSC de 
Saint-Michel, a permis d’aider beaucoup de mères 
en situation de vulnérabilité par les coupons OLO qui 
permettent d’acheter fruits et légumes dans certains 
supermarchés. 

Le CLCS a référé des femmes, nouvellement arrivées, 
ayant de grands besoins,de vêtements, de couches 
et de meubles. Beaucoup ont été dirigées vers 
l’organisme Entre papas et mamans pour des dons en 
biens matériels.

Autres activités

Sachant que les mères desservies ne peuvent pas se 
payer des activités récréatives, la Maison d’Haïti met 
en place certaines activités pour les aider à sortir 
de l’isolément comme le camp familial de 5 jours, la 
fête des mères, la fête de noël et des soirées cinéma, 
passes gratuites pour le site Espaces pour la Vie de 
Montréal.

Impact 

• 	 80 femmes enceintes et mères d’enfants 
0-24 mois sont mieux outillées pour prendre soin 
d’elles-mêmes et de leurs enfants

• 	 Les femmes enceintes et les jeunes mères 
développent des saines habitudes de vie, une 
bonne santé, elles rendent leur espace de vie 
sécuritaire et sont sensibilisées en matière de 
soins prénataux et postnataux

• 	 Les mères sont soutenues dans leur rôle de 
première éducatrice de leur enfant et saisissent 
l’importance des relations parents-enfants 
harmonieuses et de qualité dès la grossesse

• 	 Les femmes enceintes et les mères des 
enfants 0-12 mois bénéficient d’un continuum de 
services en périnatalité

• 	 Les bébés naissent dans des conditions 
sécuritaires et sont en bonne santé 

• 	 Saine alimentation des nouveau-nés: 100% 
des mamans Bedondaine allaitent leur bébé.

NOS PARTENAIRES

• 	 CIUSSS de l’Est-de-l’Île-de-Montréal

• 	 Mon Resto

• 	 Fondation OLO

• 	 Nourri-Source

• 	 Donateurs anonymes 

Espace parents

INTERVENANTES

GUERDA AMAZAN

Objectifs

Offrir un espace sécuritaire aux femmes et aux enfants

Permettre aux femmes d’avoir un sentiment de bien-
être en ayant des saines habitudes de vie.

Développer un comportement optimal pour garder toute 
la famille en santé en augmentant leur connaissance 
en matière de santé et de bonnes pratiques parentales.

Population ciblée

L’Espace parents est composé de mères immigrantes 
d’origine diverse. Le programme rejoint une population 
originaire de 15 pays.

Problèmes et besoins

Cette année, le projet Espace parents a reçu beaucoup 
de femmes provenant des dernières vagues migratoires 
de réfugiées. Elles sont 123 nouvelles recrues, la 
plupart t âgées de moins de 35 ans enceintes et/
ou avec des enfants en bas âge ayant des besoins 
particuliers dont des soins psychosociaux en santé 
mentale, un facteur commun à toutes ces femmes. 
Elles ont vécu des situations de deuils (perte d’un 
enfant ou d’un conjoint en cours de route), de racisme 
et même de viol collectif. 

Du point de vue socioéconomique leur situation est 
complexe. Résidence permanente incertaine, permis 
de travail et soins de santé retardés. En attendant 
de travailler, l’aide reçue des services sociaux 
gouvernementaux ne leur permet pas de faire face 
aux besoins les plus primaires. Malgré la volonté de 

MARIE JUSTINE POLDOR
FABIENNE BLANC

travailler, beaucoup d’entre elles n’ont pas accès à un 
CPE. 

À cela s’ajoutent :  les traumatismes, la violence 
conjugale, le placement de leurs enfants par la DPJ, la 
barrière linguistique.  

Nature des activités

Les principales activités se réalise tous les vendredis 
de 18h à 21 h durant 32 semaines. Elle sont divisées 
en 3 segments : Saine habitude de vie par la danse et 
l’expression corporelle, atelier thématique et souper 
communautaire. Au début de l’année, les femmes 
choisissent conjointement avec l’intervenante les 
thèmes qui sont débattus. Ils sont en lien avec les 
bonnes pratiques, les saines habitudes de vie, la 
socialisation et l’entraide entre les familles. 

Les enfants de 0 à 5 ans sont pris en charge à la Halte-
garderie et les plus vieux participent aux activités 
d’initiation à la technologie, aux ateliers de peinture, 
de dessin, etc. 

Activités réalisées

Cette année on a réalisé 26 ateliers sur des thématiques 
diverses comme le marché du travail, les métiers 
considérés masculins, le logement, l’estime de soi, la 
violence conjugale, l’économie familiale, la prévention 
de la fraude, la nutrition et la santé, la prévention des 
ITSS. Des discussions après le visionnement du film 
Single mom’s club pour encourager l’entraide entre 
mères.

Les femmes ont également participé à des événements 
culturels et autres activités de groupe : le lancement et 
la clôture du mois des activités féministes (célébration 
autour du 8 mars),  le lancement du Projet Réseau 

300
Femmes dont 50 

nouvellement recrutées

21
Ateliers thématiques

180
Femmes ayant participé aux 

activités

85
Rencontres individuelles
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d’intervention pour le développement économique 
(RIDE), la fête des mères, le Festival Afro urbain, la 
Fête de Noël, le Gala du 50e anniversaire de la Maison 
d’Haïti, le camp familial 5 jours hors de Montréal.

Les suivis individualisés constituent une part 
importante de prise en charge, les sujets personnels 
sont abordés et on essaye de comprendre les besoins 
particuliers et d’établir le lien de confiance avec les 
femmes.  Heureusement la Maison d’Haïti fonctionne 
en continuum de services, les référencements vers 
les autres ressources internes sont bénéfiques et 
très aidantes. Exemples de besoins : les places en 
garderie, la recherche d’emploi, le support en santé 
mentale, la violence conjugale, l’équivalence d’études, 
discrimination en milieu d’emploi et de logement, etc.

Impact du programme

• 	 Les femmes et leur famille sont moins isolées

• 	 Le programme leur permet d’avoir de saines 
habitudes de vie

• 	 Les femmes ont développé un comportement 
optimal pour être en bonne santé 

• 	 Les femmes ont un sentiment de bien-être, 
en augmentant les connaissances en matière de 
santé et de pratiques parentales harmonieuses.

38 Références et accompagnements vers 
des ressources spécifiques

35 mamans à la fête des mères en 2022

45 mères et enfants au camp familial à 
Contrecœur en Montérégie

17 femmes à la soirée cinéma

37
femmes aux activités d’échange de 
vêtements et d’accessoires pour 
enfants

PARTENAIRES ET BÉNÉVOLES

• 	 Coordination Accueil et intégration MH

• 	 Projet Mes finances mes choix

• 	 Jocelyne Saint-Leger, Afrokadans Karayib

• 	 Poste de quartier 30 — Service de police de la 
ville Montréal

• 	 Déborah Maia De Lima, doctorante Université 
McGill

• 	 CGI-groupe de bénévoles

Coup de cœur 
«  Je suis une femme 
demandeuse d’asile ayant fait 
route de l’Amérique Latine pour 

arriver au Québec. J’étais en proie à de multiples 
traumatismes mentaux dus à la difficile traversée 
que j’ai vécue pour arriver jusqu’au Canada. J’ai 
aussi dû faire face à une séparation non voulue, le 
tout aggravé par un stress de nature économique.  
En plus de tout ça j’étais enceinte de jumeaux, 
une nouvelle qui était difficile à accepter. L’idée de 
prendre en charge ces bébés après l’accouchement 
me semblait impossible, je ne me sentais pas 
capable de faire face au cumul de tous ces 
problèmes. Constatant que j’étais toujours triste 
dans les ateliers, l’intervenante m’a invité dans une 
rencontre individuelle. C’est ainsi que je lui ai confié 
mes ennuis et surtout que j’envisageais la possibilité 
d’abandonner les enfants après l’accouchement 
comme solution. A

près quelques rencontres à Espace parents et 
activités pour les femmes enceintes dont le projet 
Bedondaine, j’ai compris que je n’étais plus seule. 
Venir à Espace parents tous les vendredis à la Maison 
d’Haïti est pour moi une source de réconfort et de 
solidarité. Aujourd’hui, j’ai surmonté ma tristesse et 
je me sens rassurée et très fière d’avoir mes beaux 
bébés avec moi ». 

Rêve-Action

INTERVENANTES
SAMIA SALOMON

Objectifs

Permettre aux femmes, aux jeunes mères et aux 
filles immigrantes et racisées victimes de violence 
conjugale de rebâtir leur vie. Ces femmes et ces filles 
sont parfois en transition d’un centre d’hébergement 
ou en processus d’une séparation causée par la 
violence conjugale, le projet Rêve Action leur offre un 
support immédiat et adapté à leurs besoins.

Population ciblée

D’après les statistiques au Québec, en 2021, 24  292 
personnes ont été victimes d’infractions contre la 
personne en contexte conjugal, dont 18 571 femmes 
et 5 721 hommes.

Le nombre de victimes a augmenté entre 2005 et 
2021, tant chez les femmes que chez les hommes. Les 
femmes sont les principales victimes de violence en 
contexte conjugal. En 2021, elles représentent un peu 
plus de trois victimes sur quatre.

Les participantes du programme sont des femmes, 
jeunes mères et jeunes filles âgées de 15 à 60 ans 
elles sont racisées, immigrantes, vivent ou ont vécu de 
la violence conjugale.

*Proportion de victimes de violence en contexte conjugal 
pour selon le sexe, Québec, 2021

Problèmes et besoins présentés par les 
participantes

Les participantes vivent en permanence avec la peur. 
Elles disent être désorientées et regretter leur choix 

2 000
Personnes rejointes durant le 

Mois d’activités féministes

12
Femmes aux ateliers 

Y’APP

45
Femmes ayant reçu un soutien 

individuel

GUERDA AMAZAN, PAR INTERIM

amoureux. Elles se présentent au programme avec 
différents problèmes :  

• Stress post-traumatique

• Dépression

• Troubles du sommeil

• Troubles anxieux

• Sentiment de honte, culpabilité, faible estime 
de soi

• Comportements sexuels à risque

• Grossesse non-désirée

Même si les enfants ne sont pas des victimes directes 
de la violence conjugale, le fait qu’ils en soient 
témoins affectent leur fonctionnement et laissent de 
nombreuses séquelles dans leur vie, peur, insécurité, 
mauvaise estime de soi, agressivité. 

Description des activités

Les principales interventions sont des rencontres 
collectives et individuelles, ateliers de discussion, 
accompagnements au tribunal et auprès de la police, 
références vers les ressources compétentes, services 
téléphoniques, etc.

Activités réalisées
• 	 155 soutiens individuels

• 	 8 Ateliers Y’APP (Y’a personne de parfait)

• 	 4 activités pour le mois d’activités féministes

• 	 16 journées d’activisme contre la violence 
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conjugale

• 3 jours au Sommet Renforçons nos 
communautés, coorganisé par la Fondation 
canadienne des femmes et Hébergement 
femmes Canada.

Détails des services et activités
• 	 Rencontres individualisées  : écoute, soutien, 
accompagnement, appels, recherche de centres 
d’hébergement permettent aux femmes d’être 
encadrées et en sécurité face à leurs agresseurs.

• 	 Rencontres collectives  créent un espace 
sécuritaire d’entraide, d’échange et de partage, 
elles encouragent les femmes à participer 
activement.

• 	 Activités  de prévention et de sensibilisation 
pour l’élimination de la violence conjugale et 
ses effets dévastateurs sur la vie des enfants 
(réseaux sociaux, affichages etc.).

• 	 Ateliers Y’APP Y’a personne de parfait pour 
dévlopper une solide relation avec ses enfants

• 	 Campagne de 16 jours d’activisme contre 
la violence conjugale, le thème en 2022  : Ce 
n’est pas juste! Cette campagne de 16 jours est 
l’initiative de ONU femmes , il s’agit de 16 Jours 
d’activisme contre la violence basée sur le sexe, c’ 
est un événement international annuel qui débute 
le 25 novembre, date de la Journée internationale 
pour l’élimination de la violence à l’égard des 
femmes, et se poursuit jusqu’au 10 décembre, 
date de la Journée des droits humains. C’est le  
cadre stratégique mondial pour les personnes 
et les  organisations, c’est un appel à l’action 
pour prévenir et éliminer la violence à l’égard des 
femmes et des filles.

Le thème « Ce n’est pas juste » du gouvernement du 
Canada a été retenu par  Rêve-Action en associant 
les 5 actions porteuses qui sont les véritables piliers 

du projet depuis 4 ans. À savoir : Dépister, prévenir, 
contrer, éradiquer, briser le silence. Tout au long de la 
campagne, les partenaires sont invitées à nous suivre 
sur les médias sociaux et à participer aux activités.  

Rêve-Action a associé les coordinations Jeunesse 
et Accueil des nouveaux arrivants de la Maison 
d’Haïti dans la réalisation d’ une série d’activités de 
prévention. Lors d’une demie journée d’atelier adultes 
et jeunes près de 40 femmes et leurs enfants ont 
travaillé sur les 6 actions porteuses Dépister, prévenir, 
contrer, éradiquer, briser le silence et partager leurs 
visions d’actions pour l’élimination de la violence faite 
aux femmes. 

Participation au Sommet Renforçons nos 
communautés à Ottawa réunissant plus de 400 
délégué·es de tout le Canada, coorganisé par la 
Fondation canadienne des femmes et Hébergement 
femmes Canada a permis d’élargir nos réseaux et 
aussi faire connaître les actions du projet.

À la réunion du RL20 de la Fondation canadienne 
des femmes, la Maison d’Haïti a participé au panel 
«  Prestation de services : Gérer les besoins de plus 
en plus complexes des clientes et traiter les causes 
profondes ». Le parcours migratoire des femmes 
demandeuses d’asile, les actions du projet Rêve-action 
durant la Covid-19 et l’importance de renforcer le filet 
de sécurité et l’empowerment des femmes comme 
solution, furent les sujets abordés.

Besoins auxquels le programme a répondu

En se référant au rapport d’évaluation du projet auprès 
des participantes, et en se basant sur les neuf échelles 
d’indicateurs utilisées pour déterminer la stabilité des 
répondantes, nous pouvons dire que le projet Rêve- 
action  répond aux besoins des femmes. Les neufs indicateurs :

• 	 Se connecter.  Accès aux mesures de soutien, 
gestion des conflits et  réseautage

• 	 Besoins fondamentaux. Accès aux services 
sociaux, fonctionnement quotidien et orientation 
future

• 	 Résoudre des problèmes.  Acquisition de 
compétences en résolution de problèmes, 
capacité d’obtenir de l’aide pour faire face aux 
problèmes et volonté d’essayer de nouvelles 
façons de faire les choses

• 	 Renforcer ses compétences pour trouver et 
garder un emploi. Compréhension des forces 
et évaluation de compétences pratiques et 
professionnelles

• 	 Prise de décision. Confiance en soi, 
planification des actions, capacité d’accomplir 
des tâches de manière autonome et sentiment 
de contrôle

• 	 Me défendre. Capacité d’une personne à se 

déplacer dans les systèmes, à connaître ses 
droits et à se défendre

• 	 Argent. Gestion financière,  budgétisation et  
suivi des dépenses

• 	 Santé. Indicateurs de gestion du stress et 
indicateurs de santé

• 	 Construire l’identité.  Persévérance, confiance, 
espoir et contrôle. 

Résultats et impact

Expériences des participantes (Extrait de l’évaluation 
de la Fondation canadienne des femmes) 

Les répondantes ont été invités à évaluer leur 
expérience à la Maison d’Haïti sur une échelle de 1 
(Poor) à 5 (Excellent).  La note moyenne était de 4,50/5. 
Elles ont été en mesure de fournir des renseignements 
qualitatifs expliquant les raisons pour lesquelles elles 
ont apprécié le projet : 

« Je m’y sens bien, je me sens  respectée, il y a de la 
place pour la discussion et à l’ouverture, merci !. Il y 
a un an, j’avais été victime de harcèlement; je n’allais 
pas bien, mais j’avais l’espoir d’une vie sans stress. En 
arrivant à l’appartement, je voulais juste être en paix 
dans ma bulle. J’ai senti beaucoup de respect pour le 
silence ».

« Les gens sont tous gentils et agréables. C’est un 
endroit pour le dépannage communautaire et l’aide 
pour les immigrants.  Beaucoup de choses ont changé 
depuis que je suis au projet et je me sens rassurée car 
je sais que je ne suis pas seule face aux obstacles ».

« Je pense que j’étais sincère, c’est une bonne note. 
à mon avis.  C’est sympa j’aime vraiment l’expérience. 
C’est une très bonne organisation. C’était génial et si 
c’était à refaire, je le referais.  C’est un endroit qui aide 

les gens avec leurs besoins, j’ai été très satisfaite de 
mon expérience ».

« Les gens sont tout simplement gentils et serviables. 
Dépannage communautaire et aide aux immigrants, 
je le recommande. C’est très agréable. C’est une 
organisation de qualité et l’intervenante était vraiment 
gentille. Merci ».

« Cette organisation est d’excellente qualité, l’accueil 
est très agréable je le recommande pour sa qualité et 
son savoir-faire.... Très satisfaite de tous les services 
ici ».

« La conseillère est toujours disponible et attentionnée. 
Sans ce soutien, je ne serais pas en mesure de briser le 
cycle de la violence domestique qui a tourmenté ma vie 
pendant plus de 4 ans ».
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Byenvini à Montréal

GUERDA AMAZAN, COORDONATRICE PAR 
INTÉRIM

Objectifs

Le projet vise l’intégration des enfants réfugiés, 
demandeurs d’asile et nouvellement arrivés au Canada 
à l’aide d’activités diverses, de sorties culturelles et 
d’un soutien scolaire.

Description du projet

Byenvini à Montréal est un projet bénévole fondé par 
Mme Elourdes Pierre, dont l’objectif principal est de 
contribuer à améliorer la condition d’enfants réfugiés 
et demandeurs d’asile, à Montréal, par le biais d’une 
variété d’activités éducatives, artistiques et sportives. 
En partenariat avec la Maison d’Haïti qui en assure 
la coordination, Byenvini tâche ainsi de faciliter 
l’intégration de ces jeunes au sein de leur nouvelle 
société d’accueil.

Population ciblée

Les enfants réfugiés et demandeurs d’asile âgés entre 
5 et 17 ans, qui résident dans les YMCA en attente de 
leur statut ainsi que ceux vivant dans la communauté 
recevant les services de la Maison d’Haïti.

Activités réalisées

Notre troisième camp d’été a été un succès! Les 
enfants et les jeunes y ont participé de façon soutenue 
et enthousiaste. Fadima et Claudella, nos deux 
nouvelles recrues très assidues ont fait profiter à 
toutes et à tous de leurs compétences. C’est en partie 
grâce à leur participation que nous avons pu offrir un 
beau camp aux enfants.  Le renouvellement du don 
Action spéciale Covid 19 de la Banque TD, nous a 

ELOURDES PIERRE, GESTIONNAIRE 
FONDATRICE

M. ALEXANDRE PIERRE-CHAMPOUX

INTERVENANT PRINCIPAL

PEGGY LAROSE

permis de leur faire vivre de belles activités en plein 
air et des sorties en périphéries de la ville notamment 
d’aller au Biodôme, à l’insectarium et au parc Safari. 
À notre soirée Film, notre fée marraine Sylvie Demers, 
première vice-présidente TD a rencontré les enfants 
qui ont participé au camp ainsi que leurs parents.

En plus de permettre aux enfants et aux jeunes de 
briser l’isolement et de nouer de nouvelles amitiés, les 
différentes sorties culturelles et activités physiques 
réalisées leur font un bien énorme. Certains venaient 
tout juste d’arriver au Québec pour leurs premiers 
contacts avec du monde qui rit et qui s’amuse dans 
un environnement sain et sécuritaire. C’est le lieu de 
dire Byenvini! À cela s’ajoute le bonheur des parents 
de retrouver leurs enfants en fin de journée.

500
Participant.e.s rejointes par les 

différentes activités

25
Jeunes par activités

INTERVENANTE DE MOBILISATION

Activités réalisées
• Activités sportives (soccer, basket, randonnées 
pédestres)

• Ateliers de cuisine (biscuits)

• Ateliers de création (dessin, peinture, henné, 
bricolage, modelage, céramique) et ateliers de 
création pour Noël

• Atelier « Parcours du robot » et lecture de 
comptes, animés par la bibliothèque Saint-Michel

• Atelier d’hygiène dentaire par Gabriel Malka 
dentiste

• Ateliers de création artistique « Lettre aux 
oiseaux » avec l’organisme Turbine

• Visite au Parc Safari, baignade

• Chasse aux trésors

• Collecte et distribution de vêtements d’été et 
d’hiver aux enfants et à leurs familles

•	 Concert musical par Gabriel Malka 
percutionniste et Émilie Dion pianiste

•	 Consolidation des apprentissages/révisions 
des matières : jeux éducatifs, exercices, calculs, 
lecture-écriture, Scrabble 

• Cueillette de pommes

• Jeux libres, jeux de société, jeux éducatifs, jeux 
récréatifs

• Observation de la nature aux différents parcs

• Pique-niques aux parcs Ahuntsic et Visitation, 
jeux d’eau

• Projection du film Le petit monde d’Elourdes

• Réalisation et lancement du livre « Rester 
connecté – Enfants réfugiés aux temps de la 

distanciation » réalisé par Nesa et l’Université 
McGill

• Sorties à l’opéra La Flambeau de David 
Bontemps et aux concerts de musique de 
l’Orchestre Classique de Montréal

• 	 Soirée de fin de session d’été 

• 	 Visites au biôdome, à l’Insectarium et au 
Musée McCord

• 	 Yoga

Perspectives
• 	 Maintenir et bonifier le Camp d’été

•	 Augmenter le nombre d’activités pour les 
14 —17 ans

• Améliorer nos interventions afin de mieux 
favoriser la consolidation des apprentissages/
révisions des matières 

• 	 Renouveler notre matériel d’art, récréatif et 
éducatif

• 	 Assurer une plus grande visibilité au projet : 
documentaire, page Faceboock, site web

• 	 Fidéliser et augmenter le nombre de bénévoles 

• 	 Consolider notre nouveau partenariat avec 
L’orchestre Classique et le centre Turbine

• 	 Bonifier et renforcer nos partenariats

• 	 Bonifier le calendrier des activités et nos 
interventions pour une meilleure répartition en 
fonction des besoins.

REMERCIEMENTS AUX BÉNÉVOLES ET 
BIENFAITEURS

Fadima Segu, Johanne Jacques, Noemy-Jayde 
Charles, Alexandre Duchatelier, Emmanuela Delorge, 
Hélène Bombardier, Gabriel Malka, Émilie Dion, Franck 
Le Flaguais, Eluza Gomez, Maria Ezcurra, Claudella 
Gillis, Laurence Christen, Paola Cacopardo, , Nesa 
Bandarchian, Alexandre Pierre-Champoux, Alexandra 
Tchobanov, Alain Simard, Elourdes Pierre 

Mme Sylvie Demers de la Banque TD, Mme Suzanne 
Sauvage du Musée McCord, Paola Cacopardo de 
Céramic Café, Taras Kulish de l’Orchestre Classique, 
Mme Nathalie Légaré et Nancy Laporte des Transports
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Réseau d’intervention pour le 
développement économique 

MARIE JUSTINE POLDOR

INTERVENANTE

500
Participant.e.s rejointes par les 

différentes activités

25
Jeunes par activités

Objectifs

Contribuer à faciliter l’intégration des jeunes issu.e.s 
des communautés noires dans  l’écosystème 
entrepreneurial québécois.

Description du projet

Ce projet est une initiative du Sommet Jeunes Afro 
en partenariat avec la Maison d’Haïti.  Bien qu’il 
cible des jeunes hommes et des femmes âgées 
de 16-40 ans, issu.e.s des communautés noires, le 
mandat spécifique de la MH est le développement de 
l’entreprenariat au féminin. 

Il comporte quatre (4) axes d’interventions :

• 	 Sensibiliser à l’entrepreneuriat 5 000 jeunes 
noir.es (15—40 ans), dont 2 000 femmes

• 	 Fournir un soutien personnalisé à 150 jeunes 
pour approfondir leurs projets d’entreprise

• 	 Accompagner la création et le démarrage d’au 
moins 50 nouvelles entreprises

• 	 Appuyer 150 entreprises déjà en activité 
dans la mise en place de stratégies numériques 
permettant la croissance de leurs profits.

L’initiative est portée par six (6) centres d’implémentation 
établis dans des zones géographiques différentes, 
dans le grand Montréal, Québec et Gatineau.

La Maison d’Haïti est chargée d’implémenter le projet 

dans la partie Est de Montréal, avec un focus sur les 
jeunes femmes.

Population ciblée

95.5% des bénéficiaires sont des personnes afro 
descendantes, 4,5% sont latino.a-américain.es, 
maghrébin.e.s et sud-asiatiques.

En termes de tranche d’âge, 19% de notre cible ont 
entre 16 et 25 ans, 31.95% entre 25 et 35 ans, 36.55 
sont âgées d’entre 35 et 40 ans. C’est une population 
jeune ayant moins de 40 ans pour la majorité.   

Plus de 80% s sont des femmes actives dont 60% sont 
mères de famille. 

41% sont aux études, 43.6% travaillent. 

20% connaissent déjà le monde de l’entreprenariat et 
souhaitent dans un très bref délai commencer avec le 
volet accompagnement du projet. 

De façon générale, les participantes proviennent de 
quartiers vulnérables tels que Saint-Michel et Montréal 
Nord principalement et sont immigrantes de première, 
de deuxième génération. C’est une population active, 
qui travaille ou qui est aux études, mais présentant 
quand même un certain niveau de vulnérabilité. La 
plupart cumulent études et travail, souvent plusieurs 
boulots. Leur occupation de  travail va souvent à 
l’encontre de leurs objectifs d’entrepreneurs, puisqu’il 
leur manque du temps pour se concentrer sur leur projet 

d’entreprise.  La gestion du temps et la mobilisation 
de ces participantes constituent un enjeu crucial.

Problèmes et besoins
• 	 Difficultés pour réaliser leur plan d’affaires 
(manque de connaissances)

• 	 Manque d’accès au financement 

• 	 Manque d’information  

• 	 Cumul études, travail, famille et projet, donc 
manque de concentration sur leur projet d’affaires

• 	 Difficultés à maîtriser la vente et la publicité 
via les réseaux sociaux 

Description des activités réalisées

Activités de sensibilisation

• 	 Activité de sensibilisation et de présentation 
du projet RIDE à la Maison d’Haïti : 32 personnes 
touchées et sensibilisées (26 femmes, 8 
hommes)

• 	 Activité de sensibilisation en collaboration 
avec Femmes VEE  : 15 personnes sensibilisées 
(13 femmes et 2 hommes)

• 	 Présentation du projet à la TOHU  : 12 
personnes touchées (7 femmes, 5 hommes)

• 	 Présentation du projet à la Fondation 
Toussaint : 21 personnes touchées (19 femmes, 
2 hommes)

• 	 Série de trois séances de sensibilisation en 
collaboration avec l’école secondaire Gabrielle 
Roy - 157 personnes touchées et 65 sensibilisées

• 	 7 points de sensibilisation de 15-20 minutes 
dans les ateliers espaces parents et bedondaine, 
une centaine de femmes sensibilisées

• 	 Campagne de recrutement pour l’activité de 
sensibilisation sur le dossier de crédit : plus de 
200 personnes touchées, 57 sensibilisées dont 
33 participants ayant participé à une activité 
antérieure

Rencontres individuelles

Accompagnement de quatre (4) entrepreneur.es  
décidé.es  de faire avancer leur projet d’affaires. 13 
séances de coaching individuel ont été réalisées avec 
les aspirant.es entrepreneur.es.

Impact

Une trentaine de bénéficiaires ont été interrogé.
es en septembre 2022 pour connaître l’impact des 

séances réalisées sur leur niveau de connaissance de 
l’entrepreneuriat et sur leur désir d’entreprendre. 80% 
ont répondu qu’après les séances ils.elles se sentent 
mieux informé.es sur le processus d’entrepreneuriat; 
62% estiment être plus motivé.es à démarrer une 
activité économique à leur propre compte.

Coup de cœur 
«  Je m’appelle Marie, je suis 
une bénéficiaire qui a été 
sensibilisée dans le cadre du 

projet RIDE. Quand j’ai rencontré l’intervenante, 
j’avais déjà mon idée en tête mais je manquais de 
confiance en moi et je doutais de mes capacités, de 
ne pas être à la hauteur de mon objectif.  

Le centre RIDE de la Maison d’Haïti a décidé de 
m’accompagner avant même le lancement officiel 
du volet accompagnement du projet. En travaillant 
avec l’équipe j’ai vite repris confiance en mon projet 
d’entreprise et en mes capacités de le réaliser. 
Aujourd’hui mon entreprise est inscrite au Registre 
des entreprises du Québec, elle s’appelle Aux 
palais exquis. C’est une chaîne de restauration 
gastronomique caribéenne et de transformation de 
condiments. Actuellement, l’équipe technique de 
RIDE travaille sur la conception de mon site web 
pendant que je me concentre sur le lancement 
officiel de mon premier établissement dans la 
Mauricie prévu pour l’été prochain.
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FAMILLE
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Services aux Familles

COORDONNATRICE
FRANCES FIGARO

570
Personnes touchées

26
Ateliers

450
Personnes rejointes par les 

différentes activités

Objectifs

Offrir aux familles des communautés noires des ressources adéquates pour 
soutenir le développement  globale de leurs enfants

Offrir un soutien et un suivi individuels aux familles en difficultés.

Activités réalisées

26 Ateliers portant sur des thématiques diverses comme la gestion des émotions, 
le vivre ensemble, la résolution de conflits, les relations parents-enfants (sexualité, 
drogue, cyberhaine, droits des enfants et autorité parentale), la santé mentale, 
l’autisme, les troubles de comportement des enfants.

Description du programme

Le programme à travers ses activités offre un soutien aux familles haïtiennes, 
afrodescendantes ou immigrantes. Un espace sécuritaire de renforcement et de 
ressourcement est créé, où les parents expriment leurs émotions, leurs craintes, 
leur peur. C’est aussi un espace de partage d’expériences.

Les activités du programme favorisent  la prise en charge et un meilleur contrôle par 
les parents des différents éléments composant leur milieu de vie en privilégiant une 
approche de résolution des problèmes. De nouvelles pratiques sont développées 
par les parents plus à même d’améliorer leurs relations affectives avec leurs 
enfants.  

Les services
• Rencontres de soutien et suivis individuels personnalisés

• Accompagnements des participants selon leur besoin

• Accompagnement lors des rencontres avec les institutions 

• Référencements en fonction de leur besoin

• Information/échanges/partage/discussion

• Rencontres individuelles sur une base régulière

• Rencontres collectives (ateliers) une fois par semaine

• Écoute active

Population ciblée
• Familles vulnérables en difficulté ayant perdu 
tout repère social pour elles et leurs enfants

• Familles immigrantes nouvellement arrivées au 
Canada

• Familles avec de jeunes enfants / adolescents

• Familles avec des enfants placés en famille 
d’accueil par la DPJ

Problèmes présentés par les participant.es
• Inadaptation culturelle et sociale des familles

• Manque d’écoute des parents

• Perte de contrôle parental

• Dysfonctionnement familial : enfants placés 
par la DPJ 

Besoins identifiés et exprimés
• Repères culturels pour mieux s’adapter au 
nouveau pays

• Compréhension de la nécessité de passer du 
temps de qualité avec leurs enfants

• Comment exercer autrement l’autorité parentale

• Compréhension des attentes du système en 
lien avec les besoins des enfants.

Résultats et impact sur les participant.es et la 
population

Les parents et les enfants s’expriment lors des 
rencontres et cela nous permet d’évaluer leur 
participation et l’impact des activités et des services

• Les parents affirment que leur participation 
aux différents ateliers leur permet de créer des 
meilleurs liens avec leurs enfants

• Ils disent apprendre à définir clairement leurs 
limites en faisant preuve de constance

• Ils disent ne plus se sentir seuls, ils sont épaulés 
face aux démarches avec les institutions

• Les enfants disent sentir un climat de confiance 
et des relations plus chaleureuses au sein de la 
famille

• Les enfants disent que leurs parents sont de 
bonne humeur avec eux depuis qu’ils viennent 
aux ateliers

• Les travailleuses sociales et les écoles disent 
que ce programme est une référence solide et 
fiable pour les familles
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Initiative de soutien des familles noires 
(IFSN)

Objectifs

IFSN est une initiative du Sommet Jeunes Afro 
en collaboration avec plusieurs organismes de la 
communauté noire.

Ces ateliers visent spécifiquement les familles 
noires en mettant à leur disposition des outils leur 
permettant de renforcer leurs connaissances afin 
qu’elles puissent mieux encadrer leurs enfants. Ceci 
dans un souci de mieux préparer et d’offrir un meilleur 
avenir aux enfants de la communauté noire

Sensibilisation et éducation

Objectifs

Répondre à un questionnement et ou à un besoin des 
parents

Activités réalisées

Atelier de 1h30- 2 heures en présentiel ou en virtuel en 
soirée de 18h30- 20 heures

Présence d’un professionnel dans un domaine pour 
discuter d’un sujet donné exemple : l’autisme, les 
difficultés langagières, santé mentale chez les enfants 
etc.

L’Art d’être parent

Objectifs

Offrir aux parents des outils qui leur permettront de 
renforcer la coopération, de l’enfant améliorant ainsi 
les relations parent-enfant

Offrir aux enfants un espace sécuritaire de libre 
expression via des activités de création artistiques.

Activités réalisées

Ateliers s’étendant sur 4 semaines avec des rencontres 
tous les jeudis soir de 18h à 21h. Enfants et parents 
sont, dans un premier temps, placés dans des groupes 
différents. Ensuite, parents et enfants se retrouvent 
pour de l’art-thérapie.

Activités réalisées

10 ateliers thématique incluant des activités pratiques 
et théoriques d’une durée de 3 heures s’étalant sur 10 
semaines.

Parents et enfants se réunissent pour un repas collectif 
mais travaillent dans des ateliers distincts.

CENTRE DES ARTS
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UNE PROGRAMMATION 
DIVERSIFIÉE EN ARTS VISUELS

DES TRADITIONS VALORISÉES

Objectifs

Faire connaître au public montréalais les artistes et artisans professionnels et 
émergents dans toute leur diversité par la promotion, la diffusion et le soutien

Offrir aux créateurs, artistes, auteurs, musiciens, danseurs afro-descendants et de 
la diversité, un lieu de diffusion unique en son genre et développer et promouvoir 
leurs talents

Informer la communauté, enrichir ses connaissances et dynamiser la vie artistique, 
culturelle et patrimoniale de Saint-Michel

Permettre à diverses communautés particulièrement privées d’activités artistiques 
et culturelles de découvrir des artistes et d’avoir accès à une riche programmation

Développer des activités destinées au jeune public en leur proposant des activités 
artistiques et culturelles afin de les sensibiliser aux arts, à la culture et au patrimoine 
afro-descendant.

Description du programme

La programmation artistique du CAMH comprend un large éventail de disciplines 
artistiques, telles que la danse, la musique, le théâtre, la littérature, les arts 
visuels et la performance.

Les objectifs sont :

• 	 Promouvoir et diffuser les oeuvres d’ artistes 
afro-descendants de Montréal 

• Promouvoir la créativité contemporaine, 
notamment en utilisant des techniques innovantes 
et en créant des œuvres qui interpellent le public.

• 	 Favoriser l’échange interculturel entre artistes 
afro-descendants et d’autres artistes de la 
diversité.

• Inclure des projets qui encouragent les 
échanges interculturels entre les communautés 
locales et internationales.

• Permettre l’émergence d’œuvres inclusives, 
diversifiée

• Réfléchir aux enjeux d’égalité et de justice 
sociale, tout en célébrant la créativité et 
l’innovation des artistes afro-descendants.

Population ciblée

Les artistes afro-descendants.e.s ont des revenus 
généralement très faibles parfois sous le seuil de la 
pauvreté. Bien qu’il s’agisse de leur principale activité 
professionnelle, leur pratique artistique ne représente, 
pour la majorité d’entre eux.elles, qu’une faible 
proportion de leur revenu brut total.

Le rapport de force inégal entre diffuseurs et artistes 
afro-descendants.es, jumelé à leur situation financière 
précaire et à leur difficulté d’accès au soutien public, 
placent les artistes dans un état de vulnérabilité accru.

La précarité financière des artistes afro-descendant. es 
et la pandémie a exacerbé leur situation, peu d’entre 
eux.elles ayant bénéficié de programmes d’aide 
financière publique.

Activités réalisées

Au cours de l’année 2022-2023, le Centre des Arts 
de la Maison d’Haïti (CAMH) a programmé, présenté 
et collaboré à 25 productions artistiques dans les 
espaces de diffusion du CAMH, à la TOHU, à la galerie 
du Centaur et dans le quartier de Saint-Michel.

Le centre a accueilli 72 artistes de tous horizons.

Les Arts visuels, la discipline artistique la plus 
programmée, représentent 25 % des activités, qui 
incluent la peinture, l’installation, la photographie et la 
performance.

La danse représente 21% des activités.  Les styles de 
danse présentés sont la danse folklorique et la danse 
contemporaine.

La musique représente 21 % des activités. Les genres 
présentés sont la musique de la diversité, la musique 
classique , le slam et la musique racine.

Les Arts Multimédia représentent 14 % des activités 
programmés au CAMH. Les différentes disciplines 
sont : projection vidéo mapping, réalité virtuelle et arts 
numériques.

La médiation numérique et le Conte représentent 
respectivement 5.5 % des activités programmées au 
CAMH, le Cinéma 4 %, le Cycle de conférences 3%.

Le Théâtre et le cirque représentent à eux deux 1 % 
des activités programmées.

Centre des Arts de la Maison d’Haïti

COORDONNATEUR
RALPH MAINGRETTE

300
Participant.es aux activités de 

médiation culturelle et numérique

200
Personnes ayant participé au vernissage 

d’expositions de la 12e vitrine

450
Personnes ayant assisté in situ au 

Festival Afro urbain

300
Personnes ayant participé au 

vernissage des artistes en 
résidence en arts visuels

FELIX MAURICIO HERRERA
DIRECTION TECHNIQUE

ISHMAEL MEVS

Peinture

Photographie

Installation

Performance

Danse folklorique

Danse contemporaine
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BEL BAGAY : Marché des artisans

Objectifs

Faire découvrir le talent et le travail des artisans à 
Montréal

Présenter une sélection d’artistes, de designers, 
d’artisans et de concepteurs de tous horizons

Offrir aux créateurs un espace de diffusion pour faire 
connaître et vendre leurs créations

Proposer une sélection de nouvelles créations 
montréalaises à une clientèle curieuse et avide de 
faire des découvertes.

Hors les murs

Objectifs

L’objectif de ce programme unique à Montréal : 
démocratiser la culture.

Activités réalisées

En partenariat avec la Maison de la culture Claude 
Leveillée de l’arrondissement de Villeray- Saint-Michel-
-Parc-Extension, le CAMH a favorisé des rencontres 
entre les citoyens, les artistes et leurs œuvres avec 3 
spectacles pour enfants en 2022- 2023. 

LA PROGRAMMATION DU CAMH

0

5

10

15

20

Musique Arts visuels Cirque

Cinéma Médiation 
numérique Conte

Danse Conférence Exposition 
Arts visuels

Vidéo 
mapping

Arts 
numériques Performance

Mapping Saint-Michel

Mapping Saint-Michel a pour mandat de créer des 
projets artistiques numériques dans l’espace public. 
Fondée en 2020 pendant la période de pandémie, 
Mapping Saint-Michel engage des artistes, le public 
citoyen et des lieux publics dans un processus de 
rencontres et de dialogues insolites. Cette rencontre, 
qui associe l’art mural, la projection mapping et la 
musique, transforme la relation avec le quotidien, la 
ville et la représentation mentale que les citoyens ont 
de leur espace de vie.

Pour Mapping Saint-Michel, l’intervention artistique 
urbaine a pour ambition de créer un lien social et de 
proposer un usage physique et collectif de l’espace 
public. Celui-ci devient alors un lieu d’expression et 
d’échanges inclusif qui participe à la cohésion sociale.

12e Vitrine

La Douzième vitrine du CAMH est un nouvel espace de 
diffusion qui prend la forme d’une vitrine interactive 
installée du côté ouest du Centre des Arts de la Maison 
d’Haïti, sur la 12e avenue.

La Douzième vitrine est un espace de diffusion 
d’œuvres multidisciplinaires, à la croisée des arts 
visuels et des nouveaux médias.

Programme de résidence artistique

Le programme de résidence de création pour les 
artistes afro-descendants a été conçu pour offrir un 
espace et des ressources aux artistes pour qu’ils 
puissent se concentrer sur leur travail, explorer de 
nouvelles idées et techniques, et interagir avec d’autres 
artistes et professionnels du milieu artistique. 

Il contribue également à lutter contre les inégalités 
dans le domaine de l’art en offrant des opportunités 
d’exposition et de développement professionnel aux 
artistes afro-descendants.

Accompagnement 
des artistes

Formation

Événements Grand public

Ces activités gratuites sont accessibles à tous et 
permettent de mieux comprendre et connaître le 
travail des artistes afro-descendants  en découvrant 
les univers étonnants des artistes soutenus par le 
Centre des Arts.

Visite interactive et médiation 
culturelle

Dans le but d’initier les visiteurs aux pratiques 
artistiques contemporaines, le Centre des Arts 
de la Maison d’Haïti (CAMH) propose des visites 
interactives de ses expositions en cours. En plus de 
découvrir le travail d’artistes professionnels reconnus, 
les participants ont l’opportunité de formuler leurs 
opinions et d’analyser les œuvres présentées. Une 
belle façon de regarder, questionner et apprécier l’art 
contemporain.
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NOS PARTENAIRES

• 	 Maison de la Culture VSMPE — Programme 
Hors les murs

• 	 Centre International de Documentation et 
d’information Haïtienne Caribéenne et Afro 
canadienne (CIDIHCA)

• 	 Vues d’Afrique

• 	 Compagnie de danse Nyata Nyata

• 	 Théâtre Centaur

• 	 La TOHU

• 	 Festival Fondu au Noir

• 	 Orchestre classique de Montréal

• 	 MAI

• 	 Les Notes du Corps

• 	 Société de recherche et de diffusion de la 
muisque haïtienne

Impact

Les activités artistiques permettent d’élargir les 
capacités de réflexion et de renforcer l’estime de soi.

La participation des citoyens à nos activités artistiques 
ont permis de briser l’isolement, de se forger une 
identité et de promouvoir la compréhension entre 
cultures.

En réunissant les différentes communautés, les 
activités artistiques, telles que le festival Afro Urbain, la 
programmation artistique ont engendré une solidarité 
et une cohésion sociale favorisant l’intégration sociale, 
la fierté citoyenne et la tolérance.

Le CAMH a contribué à accroître l’accessibilité des 
arts et de la culture dans le quartier Saint-Michel, qui 
était particulièrement démuni en offre culturelle.

Collaboration et partenariat

Les collaborations et les partenariats avec la ville,  les 
différents organismes artistiques se sont poursuivis 
tout au long de l’année, une étroite collaboration est 
maintenue avec d’autres regroupements artistiques 
du milieu.

Service Communications

RESPONSABLE
VALÉRIE GASSIEN

Objectifs

Assurer la communication de la Maison d’Haïti et 
participer au développement de son rayonnement 
aux moyens des divers moyens et stratégies de 
communications de l’institutions

Activités réalisées
•  Gestion des communications via les Réseaux 
Sociaux

• 	 Gestion de la diffusion des infos—lettres

• 	 Participation aux évènements de la Maison 
d’Haïti et couverture photographique

• 	 Support occasionnel des coordinations dans 
la gestion de leurs communications

• Contact et Relations avec les différents 
partenaires de la Maison d’Haïti en matière de 
relations presse et communications diverses

• 	 Liaison avec le prestataire pour la mise a jour 
du Site Internet

Réseaux sociaux

12 885
Visites page

305
Publications

18 870 
followers

43%
H 57%

F

La page Facebook de la Maison d’Haïti compte au 
31 Mars 2023, 18 870 followers dont 57% sont des 
femmes et 43 % des hommes.

On enregistre pour la période allant de juillet 2022 à 
mars 2023 une couverture de 878 708 comptes touchés 
pour la page Facebook de la Maison d’Haïti : il s’agit du 
nombre de comptes qui ont vu l’un des contenus de la 
Page ou à propos la Page, y compris les publications, 
les stories, les publicités, les informations sociales 
des Espaces Comptes qui interagissent avec la Page 
et plus encore.

50% de l’audience provient du Canada avec 27,6 % de 
Montréal. On enregistre 17,8% pour une provenance 
des États-Unis et 4,7% Haïti , Port au Prince. 

50% de l’audience provient du Canada avec 27,6 % de 
Montréal. On enregistre 17,8% pour une provenance 
des États-Unis et 4,7% Haïti, Port au Prince. 

La page Facebook du Festival Afro urbain compte au 
31 Mars 2023, 1 451 followers dont 61% de femmes et 
39% d’hommes.

85,5 % de l’audience de la Page Facebook du Festival 
Afro urbain provient du Canada dont 58,7 % de 
Montréal. On enregistre 3,5 % pour la France, 2,3 % 
pour les USA et 1,3% pour Haïti.
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2022 - 2023 EN UN CLIN D’OEIL

Avril 2022

Juin 2022

Mai 2022

Juillet 2022 Août 2022

Septembre 2022 Novembre 2022 Décembre 2022

Janvier 2023 Février 2023 Mars 2023
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Les célébrations des 50 ans de la Maison d’Haïti ont eu pour thème Mémoires 
vivantes et elles ont duré un an. Oui, un an de célébrations et aussi un an de 
réflexion. Les projets spéciaux réalisés ont eu pour objectifs la reconnaissance 
de nos communautés, la valorisation du patrimoine et de l’héritage de la Maison 
d’Haïti.  

Mémoires vivantes pour dire que nos vies sont intimement liées au passé; qu’il 
faut rendre vivants et accessibles les grands moments de la Maison d’Haïti afin de 
reconnaître à travers son histoire, l’apport de la communauté afro descendante à 
la société québécoise.

La Maison d’Haïti est un organisme communautaire, bien ancré dans la communauté 
depuis 1972, les célébrations de son cinquantième anniversaire et le grand gala de 
clôture qui s’est déroulé à la Tohu se voulaient une vitrine pour rendre visible cette 
histoire.

Des projets spéciaux structurants et festifs pour célébrer nos 50 ans

Reconnaissance et valorisation du patrimoine et de l’héritage afro descendants 
dans la lutte contre le racisme en rendant vivantes et accessibles les archives de la 
Maison d’Haïti. La création de la Ligne de temps, un site où les archives, photos et 
vidéos sont maintenant accessibles au public et aux chercheur.es.

Des activités de médiation et de rapprochement à Montréal et hors Montréal ont 
été organisées afin de partager cette fabuleuse histoire avec le public. Des artistes 
en danse, musique et arts visuels ont été choisi pour une résidence de création 
sur le thème de Mémoires vivantes. Ces activités devraient durer encore jusqu’en 
2024. 

Les activités de célébration
Mémoire vivantes

Rapprochement interculturel

PROJETS SPÉCIAUX 
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Montrer le continuum de la lutte contre le racisme et pour le respect des droits et 
des libertés des personnes afro descendantes

Conférences et débats ont eu lieu afin d’iImpliquer les adultes et les jeunes et 
stimuler une saine réflexion sur des sujets tels que : Histoire des communautés 
noires / Représentation et invisibilisation/ Décolonisation et souveraineté narrative.

Hommage aux pionniers

La Maison d’Haïti a rendu un vibrant hommage aux pionniers fondateurs de la 
Maison d’Haïti Max Chancy et Adeline Magloire Chancy, deux mémoires vivantes qui 
ont profondément marqué l’histoire de nos communautés. L’année 2022 marquant 
le 20ème anniversaire du décès de Max Chancy, nous avons rendu hommage à 
l’immense contribution de ce couple mythique qui a su exprimer leur engagement 
politique à travers des actions directes, comme la création de la Maison d’Haïti. 
Une conférence sur le thème D’hier à aujourd’hui, luttes et engagement politiques, 
quels changements de pratiques ? a eu lieu pur souligner cet hommage.

Conférences et débats

Des activités pour renforcer les compétences des jeunes noir.es par l’entremise 
d’ateliers de création de musique, bande dessinée et arts numériques. Le but était 
de développer l’esprit critique chez les jeunes pour qu’ils puissent déconstruire les 
images stéréotypées, connaître leur culture et ainsi, se reconstruire.

Traces et présence

Offrir à la communauté montréalaise un accès privilégié à la collection d’œuvre 
d’art de la Maison d’Haïti via une exposition permanente et un site internet. Notre 
50e anniversaire est l’occasion de partager avec la communauté montréalaise et 
saint-micheloise, un patrimoine artistique disponible à la Maison d’Haïti,  composé 
d’artistes majeurs haïtiens et d’artistes afro descendants émergents.  

Exposition des œuvres d’art de la Maison d’Haïti

Dès le matin du 11 février 2023, la conteuse Mousson et le percussionniste Tonton 
Bonga ont fait revivre le mythique programme Ti Pye Zoranj pour le plaisir des 
enfants.

Une table ronde intitulée « Résistances des communautés noires à travers le temps 
à Montréal : alliances, stratégies et transmissions » dont l’objectif était d’ouvrir un 
espace de discussion sur le passé et le futur du militantisme communautaire afro-
descendant à Montréal. La table ronde comprenait deux panels Le premier a eu 
pour thématique les stratégies d’alliances et de coalition des communautés noires 
alors que le deuxième abordait le rôle de la transmission historique dans le travail 
communautaire. 

En fin d’après-midi les participants étaient invités au vernissage des œuvres des 
artistes en résidence accompagné d’une performance artistique, ceci a ouvert la 
soirée de Gala.

Soirée de Gala impressionnante en effet, dès l’arrivée des convives à la Tohu, un 
tapis rouge les invitait à immortaliser le moment. Dans une atmosphère détendue, 
dignitaires et invités ont fait connaissance.

Les deux fondateurs de la Maison d’Haïti, Charles Tardieu et Nirvah Casséus, ont 
ouvert la cérémonie, les membres du conseil d’administration, les bénévoles et les 
participants.es des cinquante dernières années étaient présents.es, ils et elles ont 
manifesté leur joie, leur reconnaissance et leur fierté d’avoir fait partie d’une si 
belle aventure. Un hommage a aussi été rendu aux membres, amis.es, bénévoles, 
employés.es disparus.es ces dernières années. 

Imaginez plus de 700 convives réunis à la Tohu en ce 11 février pour célébrer les 50 
ans de leur Maison d’Haïti en plein cœur du quartier Saint-Michel.

Imaginez tous les souvenirs partagés et la joie de se retrouver, une soirée mémorable 
en effet, longue vie à la Maison d’Haïti.

Gala 50e
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Mille mercis aux Institutions, fondations, donateurs corporatifs et donateurs privés

FINANCEMENT ET DONS 2022-2023
Institutions

200.000$ et plus

Ministère de l’immigration de la francisation et de l’inclusion (MIFI)

Sécurité publique Canada

Ministère de l’éducation du Québec

Patrimoine Canadien

100.000$ et plus

CIUSS/PSOC

50.000$ et plus

Santé Canada

CSDM

Ministère de la Famille

Ville de Montréal

30.000$ et plus

Ressources humaines Canada

Santé Services Sociaux

CIUSS

5.000$ et plus

Frantz Benjamin, député Viau

Ententes de partenariat

50.000$ et plus

Sommet des jeunes Afro

Groupe 3737

Fondations

100.000$ et plus

Centraide

Fondation Pathy

40.000$ et plus

Fondation de Sève

Fondation Canadienne des Femmes

20.000$ et plus

Fondation Dufresne Gauthier

Fondation Famille Jacques Larrivière

10.000$ et plus

Amazon

Holding Entreprise

Storage Vault

4.000$ et plus

Equitas

Fondation des Canadiens de Montréal

Donateurs corporatifs

50.000$ et plus

Desjardins

20.000$ et plus

TD Bank

2 000$ et plus

Banque Laurentienne

Banque Nationale

Industrielle Alliance
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Merci à tous les partenaires des six coordinations qui sont mentionnés dans le rapport

MERCI À NOS PARTENAIRES ET COLLABORATEUR.TRICES

ACEF du Nord
ACELF de Montréal Nord
À portée de mains
AQOCI
Amarrages sans frontières
AMEDEM
AMIPS
Arrondissement Villeray-
Saint-Michel-Parc-Extension
Arts racines et thérapies
Association des enseignants 
haïtiens AREJ
Association des ingénieurs 
haïtiens du Canada (AIHC)
Association des médecins 
haïtiens à l’étranger (AMHE) 
Association jamaïcaine
Boîte à innovations
Bureau de la Communauté 
des Haïtiens de Montréal 
(BCHM)
Carrefour Populaire de Saint-
Michel
CÉGEP AHUNTSIC
CÉGEP Dawson

CÉGEP Maisonneuve 
CÉGEP Marie-Victorin
CÉGEP du Vieux-Montréal 
Centre d’Études et de 
Coopération Internationale 
(CECI)
Centre de Documentation 
(CDEACF)
Centre des agressions 
sexuelles de Montréal
Centre International 
de Documentation et 
d’Information Haïtienne 
Caribéenne et Afro-
Canadienne (CIDIHCA)
Centre Gabrielle-Roy
Centre Jeunesse de Montréal
CHAFRIC
CJE Bourassa-Sauvé
CJE Ahuntsic
CJE Centre Saint-Paul
Centre Yves-Thériault
Centre des femmes solidaires 
et engagées
Coalition pour la régularisation 
des travailleurs essentiels

Photos: 
Valérie Gassien, Le personnel de la Maison d’Haïti

Conception graphique : 
Dominique Mathon

Collectif des femmes 
immigrantes
Collège Marie-Victorin
Commission des droits de la 
personne et de la jeunesse du 
Québec
Commission canadienne des 
droits de la personne
Concertation des luttes 
contre l’exploitation sexuelle 
(CLES)
Concertation Haïtienne Pour 
les Migrants (CHPM)
Conseil Canadien pour les 
réfugiés
CSSS de la Montagne
CSSS Montréal-Nord Ahuntsic
CSSS Saint-Léonard et Saint-
Michel
Dynamo
École primaire Bienville
École primaire Marie Rivier
École primaire Montcalm
École primaire St-Lucie
École secondaire Louis-
Joseph Papineau

Equitas
Équipe RDP (Rivière-Des-
Prairies)
Espace de la diversité
Femmes Relais
Fondation canadienne des 
femmes
Fondation des Médecins 
haïtiens d’origine haïtienne au 
Québec
Fondation Michaël Jean
FONDS 1804
Forum Jeunesse de Saint-
Michel
GEAK
GRAHN
Groupe 3737
Hôpital Ste-Justine (Pédiatrie 
sociale)
Institut de Coopération et 
d’Éducation des Adultes 
(ICEA)
Joujouthèque de Saint-Michel
Journal de Saint-Michel
Les fourchettes de l’espoir
Les petites mains

Lounge Urbain
Maison de la Culture de Saint-
Michel
Maison de la famille de Saint-
Michel
Médecins de Monde Mémoire 
d’Encrier
MÉTISS
Mon Resto de Saint-Michel
Nuits d’Afrique
One full Circle
PAN
Pari Saint-Michel 
Poste de quartier 30
QBBE Quebec Board of Black 
Educators
Ralliement des Infirmiers et 
Infirmières haïtiennes
Regroupement des Groupes 
Populaires en Alphabétisation 
du Québec (RGPAQ)
Relais des jeunes familles
ROMEL
Salon de la femme noire
Service de police de Montréal
Service de Transport de 

Montréal
Sommet socio-économique 
pour le développement des 
jeunes des communautés 
noires
Table de Concertation 
Réfugiés et Immigrants 
(TCRI)
Table ronde du mois de 
l’histoire des noirs
TOHU, Cité des Arts du Cirque
Université du Québec à 
Montréal
Université Concordia
Université de Montréal
Université McGill
Vidéographe
Ville de Montréal
Vivre Saint-Michel en Santé
Vues d’Afrique
Womens on the rise
Y des Femmes
Youth in motion
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La Maison d’Haïti
3245, avenue Émile-Journault
Montréal (Québec) H1Z 0B1 
+1 (514) 326-3922
mhaiti@mhaiti.org

www.mhaiti.org  
facebook.com/@maisonhaiti.org
twitter.com/@mhaiti.org


